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ABONNEMENTS

 

EDITION QUOTIDIENNE—Au Canada, uu

an, JG; six Mois, $3.

EDITION HEBDOMADAIRE—Au Canada,

1m an, $3 4 six mois, 81.

Pour les Etats- Unis : Edition Quotidienne ua an,

87.60 en or; Edition Hebdomadaire, un an, 82.50

en or. Les frais de port inclus dans les.deux cas.

CF Les abonnements datent du Jor et du 15 de

On ne reçoit pas d’abonnement, pourchaque mois.

moins de six mois. Les frais de poste sont à lu charge

de l’abonué. On adresse les lettres et communications

au Bureau du Pas, rue Dottard, 72,

 

JOURNAL QUOTIDIEN

Première

susertion subséquente, 2

ANNONCES

 

tusertion, ? centins par ligue ; chaque

conling par ligue. Le carré
~

de 20 tiques, S40 pour Pannée el $23 pour siz mois

de demi-carré de 10 ligues, $253 pour l’année el $75

pour six mois, arecv le privitége d'un changement
* pe - =

mensuel. Adresses professionnelles n'excédaut pas

9 lignes, $70 pour l'année, St pour sir mois et $2

Horr ten Mois.
eu...

377 Youle annonce envoyée sans être accomptignéeem
d'un ordre mentionnant le nombre d'insertions sera

~
publiée pendant six mais.

 
  

XVIIIF ANNÉE. MONTREAL, VENDREDI, 28 JSANVTEIR 1870.

 

Compagnie d'Assurance ‘““ COMMERCIAL UNION,"
19 et 20 CORNHILE, LONDRES.
 

OAPITAL = ss"
 

DEPARTEMENT DU FEU.

Le succès qui a couronné les opérations de la co
touts attente Ton,directeurs, lesquels ont décidé d’élar;
Ils sont en mesure d'offrir au public canadien PARF
erit et des capitaux placés.

1y le cercle des opérations de ia Com

£2,600,000 Sterling

mpagnie a été de nature à satisfaire au-delà de
gnie

ITE SECURITE, garantie par uu fonds sous.

CESDIVERSES,
PHARHACIESTE. CATHERINE,
N vient de recevoir un assorti-
ment général de parfums fran-

cals eb anglais, articles de fantaisie ct boutellles
detoilette, simples ou assorties, ete, ete, à très
bon marché, pour des présents de Noel. Huile de
foie de moruo ct Phosphate de chaux de Birks
pourla consomption a 50 ets. par chopine.
On peut avoir des médecines et des prexeriptions

  

r ; ? 1 ane.
Ajstement Immédiat des Réclamations—Les Directeurs etles Agents généraux occupant tons une préparées à toute heurele dimancheoù la suit en

haute position commerciale, jugeront de toutes les questions qui seront soumises à leur décision avec
un erprit libéral et eu homme d'affaires.

DÉPARTEMENT SUR LA VIE

Quatre-vingt pour cent des

profits.

rofits qui proviennent de toutes les nfluires qui concernent les an-
nultés et les polices pour toute la vie, seront divisés parmi les Porteurs de Polices ayant droit aux

La moyenne des Bonus déclarés en 1868 est de £2 25 0d par cent,
routesréclamations sont payées un mois après que la mort de l’assuré a été prouvée.
En vertu d’un acte récent du Parlement, une épouse peut prendre Une pollée sur in vie de son

mari, et cette police est à l’abri de toute saisie,

FREDERICK COLE, Secrétaire
MORLAN D, WATSON & Ule, Agents Généraux pour le Canada.

BUHEAU :—385 el 387 RUE ST. PAUL, MONTREAL.

Surintendant :—A, TELLIER, |

22 février 1869.

Inspecteur des Agences :—T. C, LIVINUGSTON
PT. 8, Haut-Canada,

an—1

=" LE MAGASIN D'UNE PIASTRE#
VIENT DETRE OUVERT

AU

NO. 264, RUE NOTRE-I)AMI,
00

vendus 4 $1.00 chaque. n trouvera:

Des plateaux pour5 bouteilles,
Tapis de table,
Corbeilles à carte en argent,
Abats-jour en verre,

uettes,
Curtosités Indiennes,
Epinglettes et Pendants d'oreilles,
Chaînes,

Horloges de Trente heures,
Bijoux en jais,
Réfrigérant pour le beurre, Susrlers,
Vases et bouteilles de toilette,
Cannes pour messieuus,
Sleiglis d'enfants,
Oiseaux chantant,
Chaînes pour messieurs.

Avec uu millier d'aures articles qu’il serait trop long d’énumérer.

PIS DE HUMBUG!

NO. 264, RUL

VENEZ VOIR VOUS-MEMNES ~

NOTRE-DAMI:.
Vis-à-vis le magasin de D. A. Harper, Cathedral Block, Montréal.

   

CADEAUX DE NOEL ET DU JOUR DE L'’AN ! 1 !
———0oo——

ALPHONSE DOUTRE & CIE,
COIN DES

RUES NOTRE-DAME ¢t ST. (+:A1RRIICT.

Viennent de recevoir leurs Marchandises pour les Fotos de colle saison ot in-
vitent le public à examinerle plus beau elle plus complet

assortiment qui ait été offert, consistant en :

Plumes et Crayons en Or, Porte-plumes montés en argent.
bois de ruse, d’un style exquis.

Statues et Statuettes en bronze.

Encriers français en Ebène, Acajou,

Atbums musicaux jouant8 et 5 alrs, de plus un grand assortiment d’Albums de tout genre pouvant

contenir 25, 50, 100, et 200 portraits depuis 23 centins a $30.40 chacun,

Boites d'Instruments de Mathématiques, de peinture etde dessins.
Ecritoires pour Dames et Messieurs. en bols
Boîtes à papeterie pour bureaux.
Boites de Sléréoscope etvues uniques en ce pays.

e rose émaillé et en cuir,

Diaphanes sur verre et gélatine représentantles plus beaux édifices de Parls, tels que l’Eglise de la
Madelaine, la Fontaine s$t, Michel et les places les plus pittoresques de la Suisse ete,

et des sujets religieux.

Assortimenttrès complet et très varlé de Livres de prières, Bénitiers, Crucitix, Médaillons, Sujets
religieux, Chapelets en ivoire, eten bois d’un travail splendide.

La collection ja plus complète de Gravures sur acier, chromo-lithographies,
en couleurs Françaises, Anglaises,

Boites à ouvrage et de fantaisie.
Alphabets en caric :ttires pour les enfants.

Jeux de Cartes de Goodhall nouveaux patrons,

Photographiies noires et
Allemandes et Américaines.

 

 

Boîtes de Cartes en papier maché, tartar en cuir de Russie avec marques,
Damiers aveo Dames, en bois et en ivoire.
Fcebiquiers avec Echecs, en bois et en ivoire.

La Librairie nouvelle vient aussi d'augmenter sa collection de Livres de Droit, Médecine et litté-
rature, dont un catalogue sera publié sous peu.

21 déc. 36

 

Grands avantages offerts au

Public ! !
 

2 Fonds de Banqueroute à écouler.
 

Nous venons de fire acquisition de deux fonds i
considérables de magasin, ceux de MM. Hurtu- ;
ble et Hamilton, et de MM. Perrault et Merrill,
Ces marchandises seront vendues à des prix :

extrémement réduits, vu que les soussIignés dé-

slrent les écouler au plus tôt.
Lesavantages que l'on a de se procurer des

marchandises à bon marche sont innombrables
et nese présenteront pas toujours, Chaque famille :
devrait profiter de l’occasion.

TURGEON & HAMILTON,
n 8, Rue St. Josep,

|

S. GOLTMAN & CIE
132, RUE ST. JACQUES,

A constamment un Fonds bien assorli de

BEAVERS, TWEEDS A CARREAUX, &c
 

Cent patrons et nuances différents des li verses

manufactures de l’Iurope.
Leur genre de Hardes Fnites est sans égal.
li nov, em—7

 

 

JOURNAL “ LE PAYS,”
IMPRIMÉ ET PUBLIÉ PAR

* Le Compagnie d'Imprimerie et de Pu-

bliention du Canada,”

A ses bureaux

No. 12, RUE DOLLARD,
MONYRBAL.

N. AUBIN, Rédacteur-en-chef.

(Er ÉTABLISSEMENT D'IMPRIMERIE est
aujourd'hui sur un pied tel qu’il ne saurait

être aurpassé Paraucun établissement de ce genre
dans le pays,

L'acquisition qu’il vient de faire, à des frais
considérables, de Carnetères de Fantaisie, de
Presses et d'Encre des premières maisons de
France et des Etats-Unis lui permet d'exécuter
les ouvrages les plus délibats avec toute la netteté
et toute la promptitude désirables et à des PRIX
TRÉS-RÉDUITS.

C. C. MAoDOUGALL,
COMPTABLE,

No. 102, Rue St. Francois-Xavier.
(Coin de 1a Rue Notre-Dame.)

REFERENCES:~MM. McDougall & Davidson£ Redpath, éer., MNTRedpath& Fils, G. Scott,m, Dow à Cle 80 déc.—Lm—43

  

ERCUEILS Métalliques, Appareils de funé-
railles, Pupitres de bureaux. Attention brè-

tee aux jobs. 116, Grande Rue St. Jacques, Mont.
réal. RICHD. SEALE,
27 nov. em—17

 

 

 

Coke de Newcastle,
Charbon pour forgerons,
Charbonà grille de première qualité,
Charbon à vapeurécossais,

Charbon à vapeur imercolonial.
Anthracite Américain, toutes grosseurs,

Anthracite Gallois, “ “

A vendre par

J. & EE SHAW,
13, Rue Commune.

Les Lois de la Procédure Civile,
GONZALVE DOUTRE, B.

 

 

 

elles

; Avocat. et, Professeur de Procédure Civile Al'Uni-

versité Victoria,

TOMES ter et 2me.
 

Le second volume de cet ouvrage est mninte-

nant en vente. Jl est spécialement utile 2"ix Cu-
rés et membres du Culte, aux Avocu's, aux No-
taires, aux Magistrats de District, qui seront blen-,
tôt nommés, aux Juges de Paix, aux Commis-
naires des petites causes, aux Coroners, aux Ar-
penteurs, aux Protonotaires et Greffiers de toutes
les Cours, aux Huissiers etaux hommesd'affaires.
Prix du ler vol. $2.00. Prix du 2nd $5.00.
En vente A Montréal, chez Aphonse Doutre et

Cie., Coin des Rues Notre-Dame et St, Gabriel.
À Trois-Rivières chez Dufresne et frère,
st, Hyacinthe Antoine Maynard,

St. Jean M. le Shérif Desrivières,
Sorel J. G. Barthe,
Arthabasba (St. Christophe) Joseph Goodhue,
Kamouraska M. Dessaint,
Jollette Jaseph Turcotte,
Ste Scholastique J.educ et Valois,
26 nov. 6
 

Société permanente « construction
District de Montreal.

AVIS.

Les Actionnaires de cette Société possédant des
parts dans les classes H et J peuvent retirer le
montant de leursdites actions non empruntées,
en payant un intérôt de six par cent par an, et
un bonus d'un quart pour cent une fois payé, Ils
auront aussi le droit de convertir celles de la
chasse H en parts permanentes d'ic\ au ler juil-
let aux conditions réglées par les Directeurs,

Par ordre,
P. A. FAUTEUX,

Secorétalre-Trésorier,

824 Janvier.

26,

tei vous trouverez aux prix les plus réduits du Canada des articles utiles et de parure qui sont fous

ressant à tn résidence (7 portes à l'ouest. du
magasin) 602, Rue Ste, Catherine, coln de |x Rue
St. Constant.
_ JOIIN BIRKS, Chlmiste et Droguiste
38, Rue Ste, Catherine, entre les rues des Alle-

mands et St. Constant, Montréal.  aa—26

"THURSTON, 131. Rue

Tel nous avont lc meilleur fonds de Bottes et
Souliers à bon marché que l'on pulsse trouver en
cette ville. Les prix sont des plus réduits. Un
lot considérable de Bottes et Soullers légèrement,
endommagés vefldus aux prix qui seront oflerts,

N. CODERRE

Harchand-Tailleur,

Su Raurert

 

>

Dans le magasin de JOLICŒUR et LAMY,

où l’on trouvera des Draps, Casimirs et Tweeds
detoutes sortes et des gouts les plus nouveaux,
IL est prêt à exécuter avec ponctualité toute com-

mande que l’on vondra bien lui confier à des prix
très modérés,

18 août 1869. —231

IL. B. WARREN,
Manufacturier de Balances,

À constammenten mains
Balances de fantalste pour
comptoir et à balancier que
le poids seul d’une mouche
peut faire baisser. Aussiun
assortimentcompletde ba-
lances avec plate-forme
pour comptoir, lesquelles

km sont toutes garanties. Fn-
alle d'échantlIlons, No. 210, Ruelle des

Fortifications, près le Carré Victoria, Montréal,
2 novembre 1304. an—-498

BOIS DE |SERVICE.

  
 

OUS avons en mains etoffrons au public DIX
MILLIONS DE PIEDS DE BOIS DE CONS-

TRUCTION. Le fond le plus considérable ct le
plus varié dans la ville, consistant en pin, épinet-

te, tamarack de 3 pouces; pin; Gpinette, tunn-

rack et bols blane de 13, 1} et 2 pouces; do à, 3 et 1
potice ; noyer noir, érable, frène, mérisier, ete,

en madriers, planches et voliges (scantlings) de

toutes longueurs et largeurs ; 40.000 pieds de cè-
dres ; 5,000 rames paur cugeux, dalles et échelles
et une grande auantitédp hardéanx sciés et fendus
We pees ifion slaces of lattes da pin,

Nous tenons constamment en mains une gran-
de quantité de madriers, planches de pin et d'é-

pinette, emboutletés pour plancher, toits, e.c.

Les personnes qui ont besoin de bois de service

feront bien de venir nous voir et de frire un choix
dans notre grand fonds d'effets, vu que nous of-

frsns les effets ci-dessus à des prix extrêmement

bas et quel'on ne peut trouver dans Ia ville.

JURDAN kT BENARD.
1, rue Notre-Dame, (près Hotel Donegana,) 262

rue Craig, près de la rue Bonsecours (Quarré
Viger): 215, rue Ste. Marie, (vis-à-vis les ca-
sermes de Molson); et «quid DBonsceours,

nov, [SRE

  

 

  

 

LAFLAMME,NUNTINGTON=LAFLAMME
AVOCATS,

42, Petite Rue St. Jacques, Montréal.

R. LAFLAMME, C.R. LS. HUNTINGTON, (LR,
L. LAFLAMMI,

22 dée. cm—37

BAZAR!
Le BAZAR ANNUEL pour venir en aide a

l’Asile des Orphelins catholiques de Montréal au-
ra lieu dansles salles de l’Asile coin des Rues St.
George etSte, Catherine, LUNDI, le LH FEEVRIER
prochain,

Les personnes qui désirent contribuer à cette

bonne œuvre voudront bleu envoyer plusieurs

Jours d'avance les effets qu’elles lui destinent, sctt
1 Madame Bouthillier, Présidente, soit. à Madame
Laframboise, Secrétatre, No, 83, Union Avenue,
soit à l'Asile même. 17 jan-51

A. BRODEUR,
Tailleur,

92, Rue Notre-Dame,
En fuce M,M. l’réfontaine et Perrault.

30 avril an—I44

 

COMPAGNIE

D'ASSURANCE MUTUELLE
CONTRE LE FEU,

MONTREAL

DIRECTIEURS:

BENJAMIN COMTE, ECR.

R. A, K. HURERT, ECR., AND, LAPIERRE, ECR.
HUBERT PARE, ECR, J.-BTE. HOMIER, ECR,
NARCISSEVALOIS, KOR. N. VILLENRKUVE, ECR,
JAMES E. MULLIN EcR., FERD. PERRIN, Tick.

Le principe sur lequel est basée notre Assuran-
ce Mutuelle est certainement le plus économique
et le plus sûr; chaque année l’a prouvé depuis

1858,
Ce système d'assurance à encore l'avantage

d’être national, puisque ce sont des Canadiens qui
s'assurententreux, et se dispensent ainsi d'aller
verser leur prime endes mnains étrangères.

U'ailleurs, les compagnies d’assurances basées
sur un autre principe, reconnaisssent l’excellence
du système mutuel, et il ne peut y avoir de dau-
ger que dans l’imprudence ou l’inexpériencedes
administrateurs etde In direction, ce qu’a fort bien
compris notre Assurance Mutuelle en choisissant
des Directeurs expérimentés, et qui savent com-
ment éviterles inconvénients et parer aux défec-
tuosi”és qui existaient avant 1859. Ajoutons à cette
garantie la prospérité croissante de la Bociété ac-
tuelle depuis les quelques années qu'elle existe,
et nous sommes certains d’un succès constant et
marqué pqur l’avenir, et celasans augmenterles
taux d'assurance qui ne sont guère que la moitié
de ceux qu’onexige dans les autres sociétés,
Le Bureau de ia Compagnie est au No, 2, rue SL

t
Sacremeu ALFRED DUMOUCHEL,

Secrét--Trésorier,

CITE DLE

21 Oct, 1867,
 

HATEZ-VOUS de commander vos CARTES.
DE VISITE à l'imprimerie du P.£ F8, 12.

Rue Dollard, Onvient d°y reçevoir d'Europe tout
ce qu'il y a de plus éléganten caractères apéciale-
ment adaptés à ce genre d'impression. Venez
de suite et soyez certain d’avoir tune carte mieux
faite et à meilleur marché gu'alllenrs, 

No. 283, Rue St. Laurent,

 

| FAILLITES
Acte concernant la Faillite, 1869.

DANS D'AFFAIRE M

JoCOHN, individuellement et comme à-

socié de Jacob Frees, laisan a éaires com
up éncantaurs et
sion

marchan!  vommis-

à Montréal, Québec «=

Nouveau-Brunswiek, zous ie

raison do JJ, Colin vt ne

dear,

not. ot

ha,
i —__

| Je, soussigné, Johu Whyte, de ku Cite de Mont-
réal, Synadte Officiel al été nommé Syndic en cette

| affaireŸ Les créanciers sont requis de filer teurs
| réclamations devant moi sous ut mois,

! JOIN WHYTE,

voie.

bs<ôTMontréal, 17 janvier 1sT0,

 

 

DE MONTREAL
Bureau des Reviseurs,

AVISPUBLIC
EST parle présent donné quele BUREAU DES

REVISEURS nommé pourréviserles Listes des
Votants pourla prochaine Election Annuelle d'un
MAIRE et de CONSFILLERS, alnst que pour

ses Elections Parlementaires dans cette Cité,

S'ASSEMBLERAà l'HOTEL-DE-VILLE, TOUS
LES JOURS, à DIX heures du MATIN, depuis et
après JEUDI, le VINGT JANVIER courant, et
tous les jours suivants, Jusqu'à ce que toutes les

dites listes des votants soient réglées; et que la

révision des listes se fera dans l'ordre suivant,
savoir: 
Le Bureau revisera:

10,000,000 de pieds. | Les listes des QUARTIERS EST, CENTIEet
OUEST, JEUDI,le 20 Janvier courant,

La liste du QUARTIER STE ANNE, VEN-

DREDI, le 21 Jauvier courant.

Li liste du QUARTIER ST, ANTOINE, SA-

MIDI, le 22 Janvier courant.

La liste du QUARTIER ST.

Di, le 2t Janvier courant.

Laliste du QUARTIER ST.

le 25 Tunvier courant.

Liliste du QUARTIER S71. JACQUES, MER.
CREDI Ie 26 Janvier rovrant.

a listo du QUARTIER ST, MAR I, JI Dl

Janvier courant,

LOUIS, MARDI,

  

let toutes personnes qui ont demandé à talre
ajouterleurs noms à quelques unes des dites lis-

tes, où qui ont objecté aux noms maintenant sur

aucune des dites listes, et demandé à les en faire
rayer, où qui y sont intéressées en aucune mu-

nière, sont par lc présent notiliéesde se présen-

ter devant le ditBureau aux jours ci-dessus men-
tlonnés, auxquels les listes où elles sont concer-

nées seront révisées,

(Mar ordre)

CHS, GLACKMEY ER,

Greflier de la Cité,

Bureau du Greflier de la Cited, ]
Olel-de-Ville,

Montréal, 8 Jan. 187), $ j

 

Jan +4

Dépot d’Huile de Charbon de
JOHN MAMMOND.

LAMPES A L'HUILE DE CHARROA,
VERRERIE, Ete., Ele.

72 A TRES BAS PRIX. “GX

238, Rue St. Joseph, Montréal.
11 jan. 1870, Dmi-sl

REMEDE DE FOWLE
POUR LA GUÉRISON DES HÉMORROIDES
ET DES HUMEURS—Le seul remède certain

ur les Hémorroïdes de toutes sortes, la LEPRE,
e SCROFULEet toutes les maladies de 1a pean,
Usage interne et externe. Complètement végé-
tal. En usage dans les hopitaux de l’Ancien et du
Nouveau Monde. Dans les cas de manque de
guérison, j'autorise les vendeurs à remettre l’ar-
gent et à me la charger, Aucun manquede gué-
rison depuis dix ans. Préparé par H, D. FOWLE,
Chimiste, Boston. $1 Ia bouteille. Vendu par-
tout. HENRY SIMPSON & CIE, Agents. Vendu
aussi par EVANS, MERCERet CIE.

11 aout 1869,

AVIS.
AVIS est. parles présentes donné qu’à la pro-

chaine session du Parlement du Canada, I'Hon,
John Young et autres demanderont un acte pour

remettre en vigueur et amender un acte passé

dans la douzième année du règne de Sa Majesté,

intitulé “ Acte pour incorporer la Compagnie du

Canal St, Laurent et Champlain,” et. pour tels
pouvoirs qui seraient nécessaires pour faire mar-

cher l’entreprise y mentionnée,

Montréal, 25 novembre 1869,

 

an-Lfps-231

 

Is-bfps-20

SociétéMutuelle de Construction
DE MONTREAL.
 

La TROISIÈME ASSEMBLÉE GÉNÉRALE AN-
NUELLE de cetteSociété, pour la Réception des
Rapports du Bureaude Direction et du Secrétaire
Trésorier pour l'année écoulée ; l'élection des
officiers pour l’année courante, et l'expédition de
toutes autres affaires, se tiendra dans une des
Salles de l’ASSOCIATION DR LA LIBRAIRIE MER-
CANTILE, Ncs. 10 ot 12, rue St. Bonaventure,
MERCREDI, le 2% de JANVIER courant, à
SEPT heures et DEMIE dusoir. Tous les mem-
ques sontinstamment priés d'y assister, vu l’im-
portance des affaires qui y seront soumises,

Ou vouJra bien remarquer ausst que le TIRAGE
de la DIXIEME APPROPRIATION se fera nu
mêmelieu etä la mème heure, MERCREDI, le
9 FEVRIER prochain.

W. TURNER,

Président.
IL. H. CHARBONNEAU, See -Tréx,
Montréal, 18Janvier 1870, a

PRESENTS DES FETES,

Unassortiment choisi de LUNKTTES D'OPE-
RA, de VOYAGEet de MARINE,
Microscopes et Télescopes,

Brromètres et Thermomètres,
Stéréoscopes et vus stéréoscopiques,

Lanternes magiques et coulantes,
Vapeurs mécaniques, etc,

Boîtes de couleur pour garçons etfilles.
Lunettes de toutes sortes et verres de lunettes

ponrles présents de Noël et du Jourde l’An chez
UNDERHILL,

West-End Optical Store,
887, Rue Notre-Dame, porte voisine de Chs.

Alexander ct Fils,
22 déc. 9?

 

LAUMNENT, JA N-!

&

« Magna est Veritaset Prævalebit.”
# La vorite est grande ct elle prevandra.’

AMERS D'HOSTETTER, AMERS DE MISI-
LER. AMERS pe RICHARDSON, AMERS
bEs PLANTATIONS, ete,

 

   

 

Jutiis les spiritueus distillés ou ateohol éten-
du n’ont Été presentds an public sous une forme
plus propre à cvéer des linbitudes d ivrogne et un
“inal et fatal esclavage de lu boutetlle que celle
sursérée parln tele de cette annonce, compo-
itions ne sout rien moins que du whiskey ou da
rhumdécuisés parl'introduction de quelques évor-

; tes amers, bots et rucines dont un homme ayant
quelques notions de botanique pourrait chargerune
charette dans presque tous les bois de notre pays.
5+#* Ces munutheturiers d'uuners font des fortunes
parhi vento de whiskey chargé d'atners et la eré-
dulité et In confiance dé nuiltiers de Personnes dont
lex systèmes nerveux demandent des stimutkaints
OU des marcotiques, et qui ont trop de défientesse
envers le sentiment publicet trop de conscience
pour boire du whiskey pur dausutieauberge, Dans
un prochain numéro de IAdvocate jo me propose
de démasquer d’une manière rigoureuse l'hypo-
erlsle flutteuse, la philahtropie fausse e6 la RYIpia
thle affectée pour Phumantité souttrante ani si

; Vent si bien À dorercette vente de whiskey coloré-
En-mame temps, que fous les amis de tempéran.

; Ce, les patriotes et les phiktitropes se mnettent. en
! garde contre le w k CHUISÉ comme tne me-
tlecine—CIARLE .
Coprte.—Laboratoi lu Départentent de l'Agui-

culture, W ngton, 2S déc. I8ü8:
Les Amersan Vin” de M. A. M, lé, Gianelil, de

Montréal, éprouvés pans ce laboratoire, ont donné
les résultats sulvand Si ** Amers Royaux ludiens”
(2 bouteilles exuminées ), pesanteur spécifique,

: 10008,

  

   

x

-

 

 

 

    

 

  
   

 

Au moyen de plusieurs résultats,
Icolol (par Lt p sieur)

Sucre (canne). .
do (fruit)... .. FI 3 du

l'extraction était abondante et contenait plu-
sieurs odeurs aromatiques, Après l'avoir évn poré,
précipité plusieurs fois avec les rénetls ordinaires,
elle à produit une substance ayant In rénetion de
“POuanthine ” de l’aure, On pouvalt séparer la-
elde tartarique en quantité remarquable et lu
remarquer facilement,

; Une soiution de nitrate d'argent n'a paix él ré
duite par le liquide «€ * Amers”), ot il n'y avalt
aneune apparence de l'huile ‘ luxet
Cette analyse prouve que le prinelpe étheré du

vin (Ouantine) se trouve en quantité consider.
ble, et que l'reide propre du vin de X6 sy trou
ve atisst, et que l'on ne peut découvrir aucune
trace de l'huite ‘‘Fusel.
D'après tous ces réactifs, (ls est évilert que l'on

s'est. servi de vin pour fabriquer les © Amers Lae
lens de Vin ” et que Pou ne s'est pas servi de
whiskey,

Lat plus gramde partie de Paleohol trouvé appar-
tenait certalnement au vin qui se trouvait dans
les aniers, el non au whiskey,

(Signe) THOM ANTISELL, M.D,
Premier Chimiste du Département de l'Agrieul-

ture des létats-Unis,
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New-York
CHER MONSIEUR,—Merelevant d'aue lougue et

grave maladie, je reçus une boutellle de votre
* T'onico Reale” et son usage m’u causé heanconp
de blen, vu que Je m'aperçois que mon appétit of
ma digestion se sont améliorés, et je n'hésite
à le recommauder conne un des meilleurs et
des plus agréables toniques dout je me sofs jamais
servi

 

  
  

WILLIAM ARNOLD,
A.B Trinity College, Dublin; M. RCS,, Lou

tres; MD, New-York, Licencié du Collège
Moyal de lu Havane.

1, Fer,
«rue list,

i
!
|A.  M, FGIANT

   

 

No, 20, New-York,
CHER MONSIEUR — J'ai essayé avec
SGACU REE elYa Te Js ae vas à
que c'est le tonique le plus agréable et le m
que j'ai jatnais employé dans ma pratique. Je le
trouvele plus particulièrement adapté aux fem-
Mes et aux enfants aflatblis parles diverses nunt-
ladies auxqueties ils sont sujets. Si vous :ne fui-
es Li faveur do m’informer, par lettre, où je puis
nie procurer cet amer pour rues patients, je ferni
tout mon possible pourle recommander, Ordi-
natrement. les amers qui se vendent sont trop
umers elrenferment trop d'Afcohol, el par conse.
quent deviennent reuistbles,
Votre “Tonico Rente ” nie semble étre le tont-

que que nous avons cherché longtemps, mads que
VOUS n'avons Jumais trouvé jus qi'a ce quele Prof,
Verri, M. 1), de Padoue, en ait doté fe monde

! médical,

  

   

Respeetticusement, ete.,
W. FRED. HOLCOMB, M, D.

I'rotessearde Chirurgie auriculajre et Ophtalmi-
que au Collége de Médecine de N. Y., €t Chl-
rurgien de l'Hôpital Ophitalraique et du Dis-
pensaire Dealt,

A AM, FE. GIA LLL Fer,
CHER MoN: ,—A pres un long el mrinutieux

essut, J'ut beaucoup de plaisir À recommander vos
Amers Royuux. C'est un excellent stimulant et
tonique qui nide à la digestion et donne du tou
aux organes de Li digestion. Je crois, d’après lu
note que vous m'uvez remise des ingrédients qui
entrent dans sa composition, que c’est une combl-
nalson admirable, un tonique agréable, utile et
sûr,

 

 

 

Votre dévoué,
ILI COOKE, M.D, New York.

M, GFANELEI,
3}, rue Temple, Boston,

MoN CHER MoNsIEUR—Je M'erpresse d'hccu-
ser réception d'un échantilion de votre * Royal
Itallan Bitters ” accompugné de In note m’infor-
mant de la formule de si préparation. Ayant un
champ vaste pour essayer l’effut de votre Amer,
Jaf obtenu le succès le plus flatteur dans les eus
qui exigent un stimulant doux et tonique à In
fois, et je le recommanderai avec plaisir dans In
dyspepsie, indigestion, la perte de l'appétit, Ju
dibltatton générale et l’Iinactivité constitution-
nelle du foie. Je demeure, mon cher M. Gianelll

C. PRINCE, M. I},576me rue est,

AMF GIANELLL
CHER MONSIEUR—Jtl returdé à aceuser récep-

tion de votre bienveillante remise d’umers royaux
italiens jusqu'à ce que je pus en faire l’essal. Je
suis heureux de dire que c'est le meilleur article
dont jai encore fait usage. Son goût est très
agréable. Il me paraît être trés puret préparé nvec
un soin extraordinaire, et propre à faire un toni-
que des plus excellents et à augmenter l'appétit
pour plusieurs cas de dyspepsie, dIbélité ct con-
valescence produite par Ia maladie.
Avez-vous une agence pour si vente à New-

York? Avec respect votre
1. J, BUMSTEAD, M. D,

Lettre de G. Miliano, M.D.
21 ONZ1EME RUE OUEST, N. Y,

CHER MONSIEUR,--J'ul reçu, iI y à quelque
temps, un échantillon de vos Amners Royaux Itu-
liens gue vous avez cu lu politesse de m'envoyer.
Après en avoir fait un essai avantageux, je Kuls
heureux de dire que ce sont un tonique délicteux
et des amers stoinachiques et stimulants qui, je
le pense, seront considérés comme utiles À tous
ceux qui souffrentde l’indigestion, cle lu constipa-
tion et de la dyspepsie.
Avec mes mellleures souhaits pour votre sucess,

Je suis avec respect votre,
QG. MILILIANO, M, D,

A. M. F, GIANELI.[, ECR,
23 janv,
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Chambre des Notaires
DIE MONTREAL.

 

 

AVES.

LA prochaine Assemblée Réguilère de la Cham-
bre des Notaires de Montréal aura lieu le 16 du
mois de Février prochain, à 11 henres AM. au

lien orrinafre,
Par ordre,

H. LAPPARE,
sec, Ç.N. M.

Montréal, 13 jan. 1570, bfps-jd—61
 

L'imperméable Cuir Préservateur
D’OLMSTEI.

 

La meilleure préparation maintenant

connue pour rendre le cuir imper-

méable à la neige fondue.
 

A VENDRE PAR

W. P. JOHNSTON, Grande Rue St. Jacques,

BRODEUR 4 BEAUVAIS, Rue Notre-Dame,

et par

LYMANS, CLARE & CIE,
AGRNTS EN GROS,

Rue 8t, Paul,
8 juin, al 

MEDECINES BREVETEES|

 

FEUILLETON.

IE CILOU DOR

Nuite

Quelle émotion dans celte première
étreinte fraternelle L. Vous la devi
nez, l’abbé, autaniqu’on peut deviner
celle effusion spontannée de l'âme
quand elle déborde et ne trouve plus
que des larmes pour exprimer. Mais !.
toujours ce mais. ve mob fatal vient
mellre sa griffe sur les meilleurs mo-
ments de la vie, el certain poële alle-
mand. dont je ne sais plusle nom. a
eu raison de dive:

Toutejoie est une colonie

Ite cantor plane an dessus,

Fu etlel, sur ce battement d'ailes de
ta joie dans mon cour, le vautour s’a-
hattit aussitôt, La douleur a mille ma
Hières de nous atteindre. Parfois, ie
daignant toutes catastrophes. il lui
suffit de faive le vile autour de vous:
lex ténèbres et te silence, c'en est as-
sez pour nous lortarer, C'est le sup-
plice qui nraltendait. Stéphane n'avaut
recu auciite lettre de Vital ou de sa
sœur, maîeré le soin que j'avais pris,
cinq ans avant, de leur donner sou
iclresse commiepoint de correspondan-
ve, Bien plus, les lettres mémes ceri
tés par lui étaten( restees sans répon-
se. Tourmenté à mon sujel par ce si-
lence, Stephane avait alors demande
au consul de Frauce. à Genève, des
reuscignemients sur vettte Tantille d'e-
migrés. Liv reponse de ce magistrat
élablissait- que Vital Revmand, rétu
gié. était mort le 10 juin {855 à Lau
sante, où il résidail depuis sept ans
que Mlle Laure Reyinond avant quitté
son frère dans Pete de (853. sans que
l'on sitoi elle étaitactueliement ; que
l'enfant élevé chez M. Reymond avait
CLÉ emmené après st mort par une
servautte, fustituée peur lui son exéeu
trice testanentiire. De la domestique
et de l'enfant où navait depuis lors
aucune nouvelle

Voilà ce qui nr'altendiut au retour
le nenf aus d'est! J'arrivais au port

 

 
 

 

pour y voir sombrer la foi et l'espé-
rance. qu'avec ant d'énergie j'avais
conservées durant la traversée ! Tous
les Hens du passe eb conde Tavenir,
qui avaient » si forts et st doux
pour niot. qui mnr'avaient porté et sou
tent au dessus de mes épreuves. se
trouvaient dispersés comme la trante
lévère que le vent arrache aux hais-
sons! Mon pauvre Vital gue Pidmais
plus qu'un pére, éttilinort daus la
solitude mrorne de Poxil, sans que je
ptisse comprendre ni son silence à
mon égard, ni l'absence de sa sœur,
Stephane, aves wie solicitude toute

fraternelle, avait fail, par ses corres.
poudanits, Lontes les démarches possi-
bles sans obtenir une lueur de plus
dans ce mystère du déparl de Lanre
et du séjour de notre enfant. Il me
semblait vraisemblable de croire
qu'on l'avait conduitprès d'elle; saus
que cela mn'expliquät davantage son
cruel et inconcevable abandon vis-à
Vis de moi. de me perdais dans le dé-
dale fermé de re doute irritant. l£t
sous la pression inexorable des faits,
devant une solution si ténébreuse, je
regrettais MON ignorance passe
ignorance peuplées de rêves illiisoires,
mais quan] même vivants eu mai.

Le deuil de Vital n’était pas le seul
qui sn'attendit : une lettre ayant déjà
plus d'un an de date, m'annonçait la
mort de mon pere cl contenait de la
main de son notaire un exposé de mes
intérêts. Un de mes frères consanguins
v'ayant pas vécu, malgré les disposi-
Lions que 1nou père avait prises à mon
détriment, je me trouvais dont riche.
Très riche mème. Le chiffre se pou
vail mesurer aux termes obséquieux
de la lettre. Je ne tronvai qu’une nou-
velle dérision dans cette fortune,
arrivant alors qu'elle ne pouvait plus
rien pour la joie de mon cœur et res-
tai froid devant cetle avis, Si je ne
pleurais pas en mon père cel être ve.
néré que toute la vie nous avons che.
ri, dont le départ nous laisse le vide
immense de mille tendres soinset la
conscience d'avoir perdu en lui l’a-
mour le plus sûr et le plus solide, sa
mortne n'en causait pas moins un
chagrin incurable ; c'est-à-dire l'amer-
tume poignante et étrange de n’avoir
pas à regretter en lui ce que perdent
tous les orphelins.

C'était dans les dispositions les plus
hostiles et les plus fâcheuses que
nous nous étions séparés nenf ans
auparavant. Maintenant je ne pou-
‘als plus espérer le voir revenir en
sa vicillesse à des sentiments plus
naturels et plus sympathiques à mon
égard, Je le perdais bien complète-
ment, puisque sa mémoire ne me lais-
sait rien à conserver: rien que des
souvenirs étouffés par le respect fllial.
Mon deuil ne pouvait être plus som-
plet
A ce poiul de mon récit, l'abbé

m'arrêta, me prit les mains et avec
une émotion où se mélait comme un
remords de conscience.—“ Mon pau-
vre Térence, dit-il, moi qui pendant
cetle longue séparation vous accusais
d'oublier votre viel ami !… Je vous
croyais alors paisiblemeut établi près
de M. de Chenave et ne me doulajs
guère des vicissitudes qui s'ajoulaient
pour vous aux douleurs de la pros-
criplion. Loin de là, ne vous voyant
pas profiter de l’amnistie ouverte aux
migrés, je vous.supposais heureux

et bien acclimaté en ces contrées qui

 

    

 

  

vous out été si inhospitalières. Le
ciel heureusement vous y avait me-
nagé,comme soutien, les consolations
d'un ami sincère et dévoué.
— Cher Stéphane ! oh ! oui, il we

fut dévoué ! Dieu sait pourtant à quel-
le épreuve j'ai mis sa généreuse el
patiente affection [.. Sous les coups si
rudes et qui si brusquement me frap-
pèrent, je tombai dans tune morne ato-
nie, dans un dégoût profoud de l'exis-
tence : les ressorts de la vie, tendus en
moi trop lovtementet trop longtemps
vers l'avenir, vers l'espérance durant
la captivité, s'étaient brisés sous le
poids de leur ruine et me laissaient
sais force, sans idée, sans désir.

[A FONTISUEU)

 

Le Concile.

Frtrait did compte rendu analytique dv la se
ance di 11 janvier 1870,

SÉNAT.

PRÉSIDENCE DE S, EXC M, ROCHE.

Déclaration du Gouvernement Francais o l'e-
gard du Convile.

Solves Mote comte Darn, ministre des at-
faires étrangères :

"Mouvement de profoude attention
Messieurs, si jai bien compris, les deux

questions qui me sont adressées pur l'auteur
des interpellations, se formuient ainsi : pr.-
mièrement acceplez-vous les instructions eu-
voyées à notre ambassadeur à Rome, par M
le prince dela Tour d'Auvergne, et qui lui su-
diquent la marche à suivre vis-à-vis du con-
vile ; secondement, si les décisions conciliaires
étitient contraires aux luis du pays, vous trou-
Vez-VOUS Armés de pouvoirs suffisants pourles
nettrahiser?

Pourropondre à la première de ces ques-
Gons de manièro à ne la * aueutn doute
dans les esprits, je suis autorisé à lire à celle
tribuneles instructions que, dans son conseil,
Femperenr a envoyées à M. de Banneville,
notre ambassadeur à Monte, quand le cabinet
iteluel s'est forme,

Les instructions de Me prinee de la Tour
d'Auvergne ont ele envoyées le V1 oetubre
RGD; elles wont pas été” publiées ; elles ne
n'appartionnent pas; et jene puis les live ici.

Mais elles sont écrites de ce style ferme ol
tuchile funkier à mon honorable prédécesseur,
ont la retraite à laissé de si justes regrets au
Uinistère des affaires étrangères, regrets que
Je suts le premier à partager, moi qui ai eu

 
 

  

  

   

u
l'honneur porilteux etinattendu de lui sucer-
der, Vif mouvement d'approbation—Très-
bacon! trés-bien

M. le prince de la Tour d'Auvergne, dans
un langage ferme et élevé, déclare qu'ilr toute
contiance dane loa divisions da Conoilo, et il
exprime en méme temps la ferme intention du
souvernement de maintenir tous les principes
cousacrés parle Concordel. (Nouvelle appru-
bation.
Quant le cabinet actuel s'est formé, il a

ivlressé les instructions snivantes à notre sn
bassiideur à Borne

 

Monsieur le marqua,
Un de mes premiers soins eu prema! la di-

rection dit ministère des aliures étrangères, a
ele deme five présen les instructions qui
nous ont été adressées par mon prédécesseur
ate sujet du coneile, en ce moment rétini à ltu-
mes. d'avis à oxaminer dans quelle mesure le
cabinel pouvint y donner son assentiment, et
je mn‘enpre de vous faire savoir qu'après
ea avoir délibaet en conseil, les ministres de
l'empereur adfiérent à la ligne de conduite qui
vous à été tracée, (Trés-bien ! (rès-bien.

L'œuvre entreprise par le pape Pie IX est
cousidérable et digne par elle-même comme
par les intérêts élevés auxquels elle touche,
de toute la sympathie du gouvernement de Sa
Majesté, et de la France, Mais olle est aussi
difficile que grande, dans l'état des esprits au
sein du monde moderne et du'clergé lui-même,
of, pour être conduite à bonne fin, elle exige
avant tout un sentiment éclairé des nécessités
de notre lemps.
Ce qui nous préceeupe, ce ue soul pus les

dangers que telle ou telle décision supposée
pourrait faire courrir aux principes de notre
tiroit publie, Ces dangers ne sauraient exister.
(Cest cela, (rès-bien.) Nos maximes nationa-
les eu matière religieuse, l’indépendance du
pouvoir civil et la liberté de conscience ne
peuvent être menacées, (Adhésion.) Inscrites
dans notre conslitution, garanties par toules
nos lois, elles le sont mieux cependant encore
parla raison publique et purl'attachement in-
ébrantable de tous les Francais, (Approbation
marée.)

Mais ce que nous aurons à cœur, c'est le
maintien entre l'Eglise el l'Elat de ces bons
rapports, de celte conliance mutuelles, nêces-
suires it la paix des consciences comme an re-
pos de la soc'êté, {\ if assentiment;
Ces bonnes relations subsistent en France

depuis le commencement dece siècle. Le con-
cordat de 1801 a heureusement concilié parmi
nous la liberté de l'Eglise et les droits de l'E-
lat, Ita fait aux membres de l'épiscopat une
situation digne et respectée, qui leur assure le
plein exercice de leur saiat ministère et leur
permet de remplir dans toute leur étendue les
doubles devoirs de ministres de la religion et
de citoyens francais.
Quand de pareils résuliats sont ac quis et

 

  

     

 

 

 consacrés par soixante ans expérience, ou ne
court plus le risque de voir s’élever, soit dans
ta société, soit dans l'Eglise, des débals qui
mettenl en question les principes mèmes sur
lesquels, de I'aveu de lous, cette union repose
et qui auraient pour conséquence inévitable
d'en diminuer le bienfuit. (Très bien, On
ne s'engage pas dans cetle voie quand on stil
qu'elle doit conduire tout au moins & des dis-
cussions irritantes où pourrail s'égarer une
opinion publique fort impressionnable en pa-
reille matière, et dont l’influence s'exerce sou-
verainement sur toutes institutions politiques
et sociales, Qui peut dire quel serait l'écho et
le contre-coup de pareilles controverses, en
un moment où toutes les croyances religieu-
ses soul en butte à tant d'altaques, oùtant de
prudence unie à tant d'efforts est nécessaire
pour conserver à l'Eglise, avec la liberté de
son chef, la garantie de son indépendance?
(Nouvelle approbation)
Nous avons l'espoir que ces considérations

n'échapperont pas & la haute assemblée réu-
nie au Vatican.
Nous comptons pour enapprécier la gravité

sur la raison élovés du saint père sur son atta-
chement pour la Frace, sur les lumières de
l'Eglise réunie, enn sur le patriotisme de l’é-
iscopat français, juste éminent, éclairé des
esoins et des aspirations des esprits au sein

de notre société française, et qui ne voudra
certes pas encourir la responsabilité qui pèse-
rait sur lui, s'il coopérait desactes de nature
à compromettre les avantages du concordat.

C'est en co sens que vous pouvez vous ex-
primer hautement dans toutes les circonstan-
ces où vous aurez à faire connaitre l'opinion
du gouvernement de l’empereur, et tel est le
langage que les ministres de Sa Majesté se 
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VENDREDI, 28 JANVIER 1870.

proposent eux-mêmes de tenir lorsqu'ils seront

|

duit de ce qui s'appelle nos écoles pu-
appelés à exposer devant les grands corps de
l'Etat la politique que le cabinet croit devoir
suivre à l'égard du Concile, (Vives et nom-
hreuses marques d'approbation. — Très bien,
très bien.

Ainsi, sur le premier point ; quelles sont les
instructions données à notre ambassadeur à
KR me, sont-elles conformes à celles de M. le
prince de la Tour d'Auvergne, ou en différent-
elies sur ce premier point, dis-je, je crois avoir
suflisamment répondu. (Oui, oui, très bien,!)
Mais l'honorable M. Rouland a en outre ma-

nifesté des inquiéludes, des craintes ; il aurait
pm à cet égard être assuré par le discours de
S, M. l'empereur au début de la session w
18GY et par la dépêche de M, le prince de lu
Tour d'Auvergne dont il a donné lecture, ot
qui témoigne d'une conflance entière dans le
r s Utat des délibérativnste la haute assemblée
rènnie au Vatican. ;
Mais jo n'insisterai pas ; je craindrais de

sonlever cette question à cette heure, avant
qu'on ne connaisse encore une autre décision
du concile : quant les évêques ne sont réunis
que depuis un mois, avant qu'aucune jnopo-
sition soit publiée et lorsque tout ce qu’on sait
se corne à des rumeurs répandues par céux
qui n’assistent pas au Concile. On rit—Très
bin, très bien!,

Je craindrais que le moment fut bien mal
choisi ; quand il n’existe que de pures hypo-
thèse, de simples conjectures, aucun homme
prudent ne saurait s'aventurer sur untersain
ass: mauvais. ‘Approbation.;

Je crains d'ailleurs que l'honorable M. Hou-
land ne se trompe pas seulement d'heure,mais
de siècle ………'Mouvemeut d'adhésion,, en se
reportant à l'epoque des vieilles querelles de
l'Eglise gullicane.
Oh ! je comprends,en 1755, la parule st vraie

=i profonde do Turgot : les assembléesreligi-
uses ne sont jamais &n danger que Jorsqu'el-
les sont opprimées,car, alors, leur seul soin rs
de défendre la liberté.

Mais aujourdhui où voyez-vous Foppresion.
qui y songe ? Je France qui veut qu'en respec-
te xliberté, entond de sou cole respecte la
bberte de l'Eglise. Vif assentiment! Oui!
Tries bien! et quicouque dans celte soriets
s'écarterait de la modération ue seritit pas con-
pris, Nouvelle approbation.

Les principes de droit publie sous lesquels
xl la société francaise sont en pratique depuis
pius de soixante ans, «t ce sont ces principes
qui vous défendent de toule alarme et qui mue
toit dire que les craintes de l'honorable M,
Houlaud cont vieilles de cent ans. Très bien!
très then

Matis te débat, si je suivais l'oraleurporrvait
devenir perilleux... «Mouvement

J'ai promis que te cabinet s'expliqueriit eu
toute circonstance franchement, clairement ;
mais il est cependant des limites que la pru-
Hencé et ma sftuation commaundent Adhr.
sion
Nous avons accepté e* débat parce que nous

devons comple de nos intentions au public,
nous ne devons comple au Sénat, à qui nous
hous empresserions toujours de les faire con-
maitre, alors tuême que l'attention publique
“en préoecuperail moius ; ces explications,
ailleurs, pouvaient avoir Jeur atihté ; mais

ces ue duivent pus nous faire dévier du but,
vi peut-être, sion voulait trop relourner en
arrière sur les questions délicates qui ont agi-
té le passé, risquerait-on de mettre en péril Ja
paix religieuse. Je deinande donc au Sénat de
he pas prolonger trop cette discussion, alin
d'éviter les périls mèmes (qu'on a vouln conju-
rer en la soulevant, Très Lien ! très bien aux
voix If
de remercie, du reste. l'honorable auteur des

interpellations de n'avoir fourni l'occasion de
présenter au Sénat les explications que je
viens de lui soumettre, et de m'avoir procuré
linsigue honneur de prendre de nouveau la
parole à celte tribune où bien jeune encore
d'at commencé à entrer dans la vie publique.
Mouvement) Gest là que jai appris par
l'exemple de vos illustres prédécesseurs, qu’on
devait mettre la plus grande modération dans
ss opinions ; mais qu’il fallait y persévérer
partout et toujours, dovoir, du reste, facile

quand il s'agit de défendre cvs principes im-
mortels proclamés en 1789, qui sont Fhonnevr
de la vation francaize. ‘Marques générales el
prolongées d'approbation.—Très bien! tds
bien !— Plusicars Sénateurs vont fulieiter à
son banc M. le ministre des allaires étrange-
res.
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Lundi, 24 janvier.

Ce soir la Chambre a adopté un bill
de M. Ghauveau prétentieusemient in-
titulé + Acte pour amender de nou-
veau ladoi concernant l'éducation”
A voir ce litre promettant. colle

xinriense affiche. où songe d'abord
que le svstème d'éducation va ètre
riodifié. qu'il sera perniis. nou senle-
ment d'avoir des écoles, mais qu'on y
cuseignera an moins à lire, que des
mesures Vont être prises ponr sortir,
sinon violemment, du moitis aussitôt
que possible, notre population de l'i-
snorance barbare où elle est plougée,
an voit ee jeune Canada arrivé enfin
à l'âge de raison et instruit des choses

clémentaires qu'on montre à tous les
enfants, on croit le temps venu où
Hous pourrons prendre place parmi
les derniers des peuples qui ne sont
pus désespérés, ON se dit que celle co-
médie de l'édneation publique rom
thencée il y à vingt ans el jouée à ou-
trance ques M, Chauveau va cesser,
paree qu’en soume le rire finit par
l'aire mal, on est convaineu qu’un ac-
leurr qui à donné tant de preuves esl
enfin basé. etl'on regarde si le ridean
vi tomber sur cette scène mille fois
répétée où le spectaleur est venu ap-
plaudir à sa honte... non, il ny a
inème pas un changement de décors.
Ce que le premier ministre vient

encore de faire pour Pinstruction pu-
blique après dix années de rapports
bonrsouiflés, de charlatanisme pré-
vlenx, de statistiques impudentes,
c'est ceci :—* Les commissaires d’éco-
le sont autorisés à émetire des bons
dans certains cas—Le trésorier ré-
s:rvera des fonds pour les amortir.—
Il sera alloué des intérêts qui seront
capitalisés-—La signature dutrésorier
fera preuve.—Le conseil de l'Instruc-
tion pourra fixer son quorum ordi-
naire el extraordinaire.—~Le ministre
pourra changer ses décisions.”
Je ne nl'occupe pas de savoir, jus-

qu'à quel point ces détail de pure ad-
ministration peuvent faciliter les rou-
ages de celle machine automatique
mu’on appelle le système d'éducation
publique en Canada,mais ce que je sais
comme tout le monde, c’est qu'en
dehors du système il n’y a rien, c’est
quetout cet arrangement artificiel de
petites lois et de petits réglements ne
s'applique qu’à un mythe, absolument
co.nmeles théories scientifiques qui ne

bliques, c’est que des milliers d'en-
fants en sortent sans la moindre 110-

tion des premiers éléments d'écriture,

et lorsqu'on a devant soi un pareil

spectacle depuis à peuprès vingt ans
qu'est établi le prétendu système, on

se. demande s'il n’est pas nécessaire
qu’une grande révolution sociale s'au-

que positive.
d'elle-mêmefaire ancun changement
à la loi établie. etle parlement le
peut : la couronne se borne à approu-
ver ou à désapprouver les charge-
ments consentis par les deux chambres
du Corps Législatif anglais ; elle n:
peut supprimer aucune de ces deux

complisse pour mettre fin aux gros.
sières farces que nous payous si shi

pidement. 1 © ;
Voilà la session qui lire à sa fin.

Demain apparaîtra le Code Municipal
qui a été l'objet de travaux sérieux,
d'une longue élaboration daus le co-
mite chargé de l'étudier. Quandles
derniers membres auront déserté leurs
siéges de six conts piastres, deux
choses continueront encore d'agiter la
patite capitale. les cancans et les dis-
putes du conseil de ville : c'est tonL ce
qui reste à la ville des traditions lis
toriques, des souvenirs glorieux. |
Les cancans cont nécessaires à soi

existence comme l'arsenic aux raraly-
tiques. Québec étoulfé, stagnant, cez-
cle par son petit monde de fonclion-
naires. mommifié parl'inertie et l’ap-
pauvrissement. se débat en dégageant
du fiel. Comme rien n'y occupe les
intelligence, que l'horizon ne dépasse
pas les remparts de la cité, que l’es-
prit ne peut sortir de cus étroitesli-
miles sans manquer hrmédiatement
de point d'appui et d'objet sur lequel
s'exercer. toutes les pelites passions.
toutes les petites rivalités, toutes les
petites jalousies écloseut comme des
nudes d'insectes sur les caux croupis-
suntes. et l'on eutend partout le bour-
donuement des langues aclrarnées an
‘aractère d'autrui.

lei, Lout est mesquin, le comnuérage”
seul est vaste. Regardezen haut; un
premier-ministr+, satisfuit.inntileque
son impurlance étouffe : dans la so-
viété, les silllements de la médisance
qui vous assourdissent et vous assail-
lent sans trève: eu bas, misère ef-
frayante, irrémédiable. Au-dessus de
tout cela, comme aujourd’hui, un ciel
irrité, gonilé de tourhillons, frémis-
sant sous les rafales de la neige, €t
à sus pieds, des troftoirs où lon se
vasse les cotes.
On @ aussi adopté ce soir un bill

pour dispenser de l'usage du parche-
min dans les documents publics, Geei
est de la dernière importance. Un
deuxième Dill sera présenté pourdis-
penser de l'encre dans l'impression
des dits documents, et un troisième
aura pour effet de dispenser des do-
cumenls EUX-INÉNIES, Alors naeus at-

rons le régime absoln qui fait tirer la
langue au Courrier du Canada, et qui
tui convient du reste parfaitement

Le conseil a adopté Ie bill de M.
Fraser de Berry, pour protéser les
manufactures de beurre et de froma-
ge. C'est le seul acle de quelque mpor-
tance dont le conseil ait pu s'occuper
durant si sommolente session. Si le
conseil n'avait p:s M. Fraser, il aurail
l'air d'un eatafalque, mais d'un cata-
falque de montre, nuliément destiné
à aucun usige, qu'il coûte tres cher
à regarder.

Demain, je vous parlerai du bill des
pharmaciens et de divers autres actes
qui viennent d'être adoptés. Je parie
qu'une fois lit session finie, 11 ÿ aura
plus à dire que pendant qu'elle durait,

 

Mardi soir, 2) janvier,

Ce suir a eu lieu nue longue dis
cussion sur le nouvean bill de Mr.
Chauvean, intitulé:

«Acte pour maintenir l'antorilé et la
dignité des Chambres de la Législa-
ture de Québec et l'indépendance de
leurs membres, et pour protéger les
personnes employées à la publication
des papiers parlementaires»
Ce bill, à part quelques variantes

qui n'en modifient pas la nature, est
la reproduction de celui que le gou-
vernement fédéral a rejeté Fan der-
nier. C'estsur ces variates que la dis.
cussion a porté, c'est-à-dire, sur ce
qu'il étaitromplètement inutile d’exa-
miner. II ya une question prélimi-
naire à décider ici avant tout, et cette
question est celle de savoir si la Lê-
gislature de Québec alu droit de s’ac-
corderà elle-mème des priviléges ex-
ceptionnels, de quelque nature qu’ils
soient. Si ce droit existe, il s'étend
à tout ce qui compose les prérogatives
du parlement anglais. Vi ce droit
n'exisle pas, il est oiseux de discuter
sur la différence detel où tel privilège
el de rechercher si le bill actuel dif-
fère en quoi que ce soit de velui de
l'aunée dernière, puisque la législa-
ture locale n'a pas le pouvoir de se
décerner Ja moindre prérogalive.
La législature de Québec est-elle

ur parlement, at-elle les “* droits in-
hérents ” äun corps législatif sonve-
rain ? Nou.—La législature locale
n'existe pas parelle-même.parle droit
de la nation dont celle représente la
souveraine volonté; elle est purement
ct simplement un corps constitué d'a-
près une loi dont elle ne peut s'af-
franchir elle-même, qui est au-dessus
d’elle, et qui précise calégoriquement
ses pouvoirs en leur enseignant une
limite certaine.
La législature locale n'existe que

par la volonté impériale et la Loléran-
ce, elle n'a done et ne peut avoir au-
cune de ces prérogatives qui sont de
la nature même d'un parlement.

Le seul parlement qui existe au-
jourd'hiui dans l'Amérique Britanni-
que est celui d'Ottawa ; lui seul a
des pouvoirs illimités, restreinis par
aucune loi, maître suprèmede toute
législation absolument comme Je
Parlement d'Angleterre, sujet seule-
ment à la sanction royale, Celle sanc-
tion est si peu de chose qu’elle con-
siste plutôt dans une faculté négative

La couronner ne peut

reposent point sur l’expérimentation, chambres qui existent indépendam-
c'est qu’on chercherait en vain où est | :ment d’elle en vertu du droit de la la snbstance, l’alimentation et le pro- constitution. Enest-il ainsi de la le-

gislature de Québec ?
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Qui lui donne
le droit d’exister, si ce n'est la per-
mission de la métropole ? Et com-
ment, n'ayant pas même le droit de
vivre,peut-elle réclamerles droits in-
hérents à la vie ? On le voit ellene
peut avoir qu’une sphère d'action
très-limitée, prescrite d'avance, sou-
mise rigoureusement aux réglements
qui la gouvernent et qui sont sa loi
suprème, je veux dire qu'elle ne peut
étendre ses pouvoirs au delà de ceux
qui lui a reconnus la Constitution
de 1867. Ur, ces pouvoirs sont définis,
et parmi eux On ne voit pas que la
législature de Québec ait celui de
donner à ses membres cerlains privi-
lêges ou prérogatives.
Vous n'êtes pas un parlement, vous

ne pouvez-vous donnerlos prérogati- |,

ves d'un parlement. ;
d'achève de démontrer l'exactitude

du point de vue où je me place,et qui
est le seul, selon moi, d'où l'on puisse
envisager la question.
I faut, en Angleterre. le concours

des trois pouvoirs. de la Couronne,de
la Chambre des Lords et des Commu-
nes pourfaireles lois, à moins que ce
ne soit dans les matières relatives «
leurs privitéges respectifs. Dans ces
matières, chaque chambre à un pou-
voirindépendant ct absolu qui n’est
bornéque par l'impuissance d'empié-
ter sur les privilèges de l'autre chamn-
bre. Ainsi donc, en ce qui concerne
leurs prérogatives spéciales, la chine
bre des Lords et celle des Conununes
sont les suprèmes juges et arbitres, la
sancHon royale n'est plus nécessaire,
et rien ne peut limiter leur autorité.
Où est ce droit de la légistature de

Québee ?
Encore un mot. — Le parlement

anglais, dans son assemblée,a un pon-
voir souverain et illimilé pour faire,
sanctionner, développer, borner, abru-
ger, rappeler les lois. quelque objet
qu'elles concernent soitecclésiastique,
soit civil, militaire, maritime ou eri-
ninel Tousles méfaits, Lous les griefs
elleurs remèdes, toutes les opérations
danslesquelles le cours ordinaire des
lois ne peut pénétrer, ont pour juge
el pour antenr ce suprênie tribunal
qui peut régler vu modifier la suceus-
sion à la couronne. changer la reli-
gion établie. altérer. créer 1même une
nouvelle constitution pour le royaume
ou les parlements....
Vous voyez que notre petilelégisla-

ture de Québec est «istancée, et qu'el-
le fait acte de certaines prétentions
lorsqu'elle peut so donner des privi-
leges analogues a cenx du parlement
anglais dont elle nani les attributions,
uiles pouvoirs, ni la nalnre, ni les
droits inhérents à cette nature ménie.
Le lecteur trouvera qeul être mannle-
nant la question suffisaunnent évlair-
cie pour juger de quel seil le gonverne-
ment fédéral verra le nouveau bill de
M, Chauveau. Ce DL différat-il du
premier danschacune de ses elanses,
je n'ai aucun doute qu'il soit encor
désavoué par sir J A. MeDonald qui
na à décider ici an’uye question de
droit, et non une question de détails.

T1 ya néanmoins dans ce bill cer-
taines clauses, telles que les log lle
12e et 13e, qui n’accordeut nullement
de privileges, el qui pourraient frés-
hieu être adoptées séparément: es soit
de simples mesures de justice qu'il
est impossible de repousser, el qui
sont suivies dans ce qui concerne la
plupart des corps conslitués, telles
par exemple que la produetion des
documents parlementaires pourfaire

tons suive en bilant, c'est bien, mais
qu’un homme intelligent reste indéfi-
niment attaché à un gouvernement
comme celui qui gambade à nos yeux
depuis trois ans, c'est ce qu'il est diffi-
cile de comprendre.
Une véritable sensation règne parmi

les petits et moyens propriétaires de
Québec. 1l s'agit de les rendre res-
ponsables des laxes imposées aux lo-
cataires. Or, sur ces locataires, il n'y
en a pas la moitié, parait-il, qui
paient leur loyer ; bon nombre d’en-
tre eux décampent aux Etats-Unis ou
se défont de leurs meubles clandesti-
nement, laissant aux propriétaires
bien-aimés quelques vieux bancs, tune
marmite défoncée, deux on trois four-
clieltes à un fourchon, ct parfois un
reste de tapis pour boucher les trous.
*- Quand on pense, me disait ce matin
une vénérable citoyenne qui a retiré
cing ou six ans de loyer sur une ving-
laine, quand on pense que ces voleurs
du parlement veulent bien encore
nous faire paver pour les locataires,
que nous wavous pas méme l'usage
de notre maison pour les taxes dont
on veut nous rendre responsables, et
que ous ne voyons pas meme cle life
au bout de l'année, quand les loca:
taires s'en vont, Je vons dis que c'est
rien que des scélérats que ces ba-
vards de nembres, ils se soutiennent
tous entre eux, il faut que le diable tes
emporte, où bien que les sociétés se-
crètes les balaient Dieu vite. on t'en
finira que comme ça”
Vous entendrez un langage sen-

blahte dans cent maisons: le peuple
de Québec est exaspéré, il en reste
‘encore trop qui soulfrent et qui n'ont
pas pris la route des Etats-Unis. À
St. Rocli la population est dans un
fernient, toutes les sourdes colères de
la pauvreté sv accumulent, grondent
ensemble el éclateront, je de
fort, aux élections prochaines. Un
honume qui saurait faire servir à son
ambition un pareil étal des esprits.
iritl peut-être loin.

Funérailles de Victor Noir,|

Plus de cent anlil> citoyens ont
Aecompagué jusqu'au cimetière de
Neuilly la victime du prince Pierre
Bonaparte. Dans cette fonle immense,
acconrue de lous les points de Paris,
an milieu d'un: pluie battante, au-
con tumulte, aucuti désordre : le res
pect de la mort et le sentiment d'un
grand devoir arempliv, une protesla-
lion solennelle de la conscience pu-
blique.

Lit police ne s'est montrée nulle
part sur le parcours du cortège funt-
dre, qui de Ta rae du Marché s'est di-
rige vers la grande avenue de Neailly
pour gagner ensuite lo cimetière. Des
brigades de sergents de ville station.
naient devant Lu grille de la porte
Maillot. ’

Le corbillard, précédé et suivi de
milliers de ciloyens portant des im-
vortelles à la boutonnière, « [raversé

Ia fonle qui remplissaittonte l'avanne
de Neuilly ve sc prossail dans toutes
les rues lialéraies.
Nous n'avons entendu d'autres cris

que reux-ci: Chapeau has! chapeau
bas! Eten effet tous les fronts se dé-
couvraient, tous les yeux se remplis-
saient de larmes.
Jamais manifestation ne s'est faite

dans des conditions plus énronvantes.
Mole ministre de la justice disait

avaut-hier & la tribune en terminant
son discours : * Nous serons lu force si foi dans un proces, eb la protection

qu’ils offrent aux personnes qui les
publient.

Cebill n'a pas été adoplé, mtis reu-
voyé à demain, mercredi, pour être
examiné en comité.l'en détache quel-

idée de sa portée et de sa nature :

5. Nul mernbre de l’une où de l'autre chambre
ne sera sujet à aucune action ou poursuite, arres-
tation, emprisonnement ou à des dommages et
intérêts à raison de quelque matière ou chose par
lui présentée par pétition, bill, résolution. propo-
sition où autrement devant la chambre, oud ur
son de quelque parole par lui prononcée devant
cette chambre ; et le fait d’intenter telles actions
ou poursuites, d'amener ou d’opérer une telle
arrestation où tel emprisonnement et d'adjuger
des dommages et intérêts, sera considéré comme
une violation du présent acte.

fi. Si ce n'est pour une infraction au présent
acte, nul membre de Pune où l’autre chambre ne
sera sujet à l’arrestation, à la détention ou moles-
tation à raison "aucune dette ou cause quelcon-
que d'une nature civile, pendant la durée des ses-
sions de la législature, ni pendant les vingt jours
qui précéderont on les vingt jours qui suivront
telle session ; et toute telle arrestation, détention
ou 1nolestation sera une infraction au présent aete.

7. Durant les prériodes de temps mentionnées
dans la précélente section, tous les membres,
ofliciers et employés de tue ou l'autre chambre,
et tous les témoins assignés à comparaitre devant
cette chambre ou tout comité d’icelle, seront ex-
enmpts de servir on d'assister commejurés devant
toute courde justice en cette province.

8. Toute personne qui fera quelqu’infraction au
présent acte sera passibla d'in emprisonnement
pour tel temps durant la session de la législature,
siégeant alors, qui sera déterminé par la chambre
qui se sera enquise de telle infraction.

9. Toutes les infractions au présent acte pour-
ront être sommairementrecherchées par la chami-
bre contre laquelle elles ont été commises, de
telle manière et en telle forme que la chambre
jugera à propos ; et pour les fins du présent acte,
chacune des chambres est par le présent acte in-
vestie de tous les pouvoirs et de toute la juridic-
tion qui seront nécessaires ou désirables pour ex-
aminer, juger et prononcer sentence sur toutes
telles infractions, et pour inflliger et faire exéen-
ter la peine que le présent acte preserit en pani-
tion de telles infractions.

M. Chapleau a très-bien fait ressor-
tir d’autres côtés vicieux du bill, en
dehors de la question constituliou-
nelle. “L'acte d'union de 1867, a-t-il
dit, ne donnr aux législatures locales
quele droit de législater surles droits
civils et [a propriété. Or,le bill actuel
propose de considérer comme infrac-
tions à ss disposilion,spunissables par
la chambre en la manière etforme qu'elle
Jugera a propos, les voies de fail, les
injures et les écrits diffamatoires con-
tre la personne d’un on plusieurs
membres, les menaces, les tentatives
des corruption... C'est faire là de la
législation et de la procédure crimi-
nelles, je m'y oppose, t'est contraire à
la constitution, cl nous courons le
risque d'éprouver un nouveau désa-
vel. -

M. Chaplean du reste commence à
dire ses vérités au ministère : je ne
sais ce qui le relient encore à sa re- 
ques clauses qui vous donneront nine

vous nous y contraignez.” Le peuple,
aujourd'hui, par son attitude pleine

{due calma, devant celle tombe préma-
(rément ouverte, à prouvé qu’il était

| la justice.
 

; Dès midi, de nombreux groupes ar-
*rivaient de tous les points de Paris à
(Ji place du Marché. à Neuilly. Ja
pluie et la bone n'avaieut arrèlé que
les simples curieux. Anne heure il
n'était plus possible d'arriver à la mai-
son mortaaire, et lu foule, grandis-
sant de plus en plus, se massait dans
toutes les voies environnantes el en-
combrait une partie considérable de
l'avenue de la Grande-Armée.
Des marchands vendent aux ci-

toyens des petits bouquets d'immor-
telles Ilanches, jaunes on noires, que
chacun met à su boutonnière. Autour
de la maison mortuaire elles sont rou-

c'est, dit-on. Ta famille qui les a
fait distribuer.
Tout à coup un graud mouvement

s'opère. C'est M. Rochefort, dont la
fiacre ne parvient qu’à grand'poine à
pénétrer jusqu'à la rue dn Marché.
De lruyantes acclarrations saluent
son arrivée,
Dans un passage attenant à la mai-

sou soul groupés des journalistes et
des liommies de lettres. Presque toule
la presse estreprésentéelit; mais nous
ne nommerons personne, le crainte
d’en trop oublier.
Ou apprend qu'un débat très vifest

engagé devant la maison par des ci-
toyens qui veulent absolument que le
cortege funèbre soil dirigé surleci
metière du Père Lachaise. Plusieurs
citoyens parlemententavec eux : MM,
Delescluze el Rochefort haranguent
la foule par une fenêtre du premier
Étige, et démontrent que ce serait
aller au-devant d'une collision pour
laquelle le gouvernement à déclaré
en quelque sorte qu’il était prêt. La
famille représentée par le frère de
Victor, M. Louis Noir, demande que
sa volonté soit respectée.
La foule parait céder, et enfin le

corbillard s'avance. Mais le flot hu-
main est tellement pressé qu'il parait
impossible d'y faire avriver le cer-
cueil. Une douzaine d’hommes vigou-
reux, se tenant par un ruban rouge,
parviennent à former un demi-cercle
sous la protection duquel la triste cé-
rémonie s'accomplit, et l’on se meten
marche, & chaque instant cependant
arrèté par l’agglomération.

M. louis Noir est littéralement
porlé en avant du cortège. MM. Roche-
fort, Ulric de Fonviclle, Millière et
beaucoup de lenrs amis sont derrière
le char.
Le cortége suit sans trop de diffi-

fes:Es.

 

 morque ; que le tronpean de mou- cultés le bonlevard d’Inkerman.

crois :

Mais, à l'avenue de Neuilly, une
partie des assistants veut persister

dans l’idée de transporter le corps à
travers Paris. Un temps d'arrêt se
manifeste, et de nouvelles harangues| je
à la foule sont devenues nécessaires.
La pression devient telle que M.

Ulric de Fonvielle est poussé sous les
roues d’une voiture qui suit le corbil-
lard, et que M. Rochefort est hissé de
force sur le marchepied. À ce mo-
ment de confusion, M. de Fonvielle
tombe, et M. Rochefort, qui le croit
en danger, s'évanouit, On le transpor-
te à grand’peine dans une maison

assez nombreux pour se bitir une église afin
d'avoir un prètre canadien ou français, ils ont
adopté les mesures nécessaires el se sont
idlressés à M. l'administrateur du diocèse de |
Boston, mais celle fois comme presque tou- |,
jours, lorsque les canadiens veulent se séparer
des irlandais, iis out eu à compter avec le
mauvais vouloir de leur curé et de l'autorité.

J'ai été témoin d'une entrevue qui a eu lieu
entre un comité composé des notables de l’en-
droit et M. le Grand Vicaire, et je puis dire en
toute vérité que je n°ai jamais vu des personnes
respectablus être reçues d’une manière aussi
cavalère, brutale et grossière que Ya fait M.
l'administrateur.

Les canailiens justement vexés ont tous re-
mis les bancs qu’ils avaient dans l'Eglise Ir-
landuioo 74 SUAL fecidés à bâtir anand wba.

C'est ici que je trouve le plus grand nombre
le propriétaires parmi les canadiens, et il y a
dans il n’y avait que très peu de canadiens et
trois où quatre propriétaires seulement. Au-
jourd'Hui il y a M. Louis Latinville, de Itepen-
tigny, forgeron de son mélier, qui, arrivé ici
il y a 7 ans avec 17 piastres dans sa bourse et
ayant peu d’éducalion, mais beaucoup d’in-
telligence, tient aujourd'hui magasin, un res-
taurant el dix chevaux de louago (Livery

 

      

  

 

  

   

cotés, piquer, coller les doublures, border les
souliers, percer les trous, poser les œillets,
assembler les talons et écraser les coutures.
Pour faire comprendre à ceux qui ne l'ont pas
vu, avec quelle vitesse se font ces ouvrages,

on paye 10 cts. par caisse de 60 paires.
femme fait 24 paires par jour ce
$2. Il yen a qui font jusqu'à $3
Trois hommes font 100
par jours en travaillant

laine el 3 de chaussures.
mème chose, on trouve partout ce qu’il faut :

XVIIIE. ANNÉE,

citerai par exemple: Pour poser les œillets
Une

ui lui donne
r jours.

aires de chaussures
heures.

J'ai encore ici une cheville pour boucher le
trou du “ Courrier de St. Hyacinthe, ” Je trou-
ve encore ici des “ ivrognes paresseux, Valle
riens’’ qui ont de belles maisons et d’autres de €
l'argent en banque, et cela oncore depuis 5 ct 6 une réunion de leurs amis, à se reti
ans.
François Ledoux, St, Hyacinthe, une

  

 

voisine, où il reprend ses sens. M. maisoneeeaise 6,000
de Fonvielle, enlevé sans blessu- J-B- Cent 0 maison et 00
res, continue à suivre le cortêge,| aifredCharron, SL Athanase,argent 1,500
dont lamarche devient de plus en Michel Balthazar, do do... 1,500
plus lente ot difficile 4 mesure Gabriel Courtemanche, St. Hyacinthe 1500
qu’on approche du cimetière, situé Argent... sescereer voue D
près du lois de Boulogne, au bout AlfredGourtemanche, de argent 2,000
d’une rue très étroite. … el maison ......hrs 3,000
On arrive enfin; mais le cimetière fsidore Courtemanche, do | maison

est envahi en un instant, et, pour el argent... iii es .  2,u00
amenerle cercueil à la fosse, c'est la Olivier Larocque,Chambly, do 4.000
même scène que pour le sortir de la J. B.Lépine, St,iingues, “ue ’

1Näatson. EL APgent….ue ee oes 2,000|
Sur la tombe, M. Paschal Grousset siméon Moquin, St. Jean do

à laissé s’exhaler ses pensées en quel- et argent …....…..…............ 2,000
ques paroles ardentes. Louis Dufresne, St. Hyacinthe, do ;

MM. Gustave Flourens, Louis Noir, | L'onyenRE 2,000
Amoureux et Ulric de Fonvielle ont “Ug argentLaraaa iii es 2,000
prononcé ensuite quelques paroles. Antoine Lussier, St. Césaire, | du
Ce dernier a juré que son ami avail el argent…..….….….…........….…..….….. 3000

élé «Lué froidement devant ses yeux, Zéphirin Lussier do Ido
saus raisons, sans motifs, sans provo- pdCdiaidédSY i - reorge Fanenf, St, Juile, 1 do
cations de sa parks et argent... ..... cooeeeiieiine vase 2,000
Ce témoignage sulennel, ceserment, joseph Guertin, St. Hélène, | do

prononcés sur une Lombe, ont produit OL Argenl vivir verter ieeecs 5,000
sur les assistants un effet indicible. Alp. Archambault,Assomption, | do 000

fr Hare À ie oo CLANGENL .......c0e cocsensecsen re sa0u0e 2,
Après la lec ture d'une piece de vers Pierre Chaareon, St, Hyacinthe, | do

par un étudiant, celle petile portion et argent ..…..… Faces 2,000

de la foule qui avait pu pénétrer dans Pierre Potvin, La présentation, | do
le cimetière s’est refirée très-Émine el et agenET 3,000
ès-acitée —1S ièelr sraël Boulé, St. Jean I do

tres-agitée.—Sitclr.) clargent .....I 2,000
—_— David Gamache, St. Hélene argent... 1,500

CORRESPONDANCE. Mise Mongeau, Varennes, | maison 2.000

—_— BusebeBoudreau, St.Jean, do.. . 2,000
“oreoetor 94 à “gap = sale we > racinthe, ao...... An

; Worcester 24 janvier 1870. Bélonie Gamache, 5 Hélène, argent. 1,000
M. le Rédacteur, Ludger Guertin, do do.... 500

Depuis ma dernière je suis allé à Mariboro, Alfred Guertin, du do... 1,000
Hudson et West Boyleston, Mass. Antoine Baulé, SL Jean, do... 000

Marlboro est un beau village situé à envi- Jos ‘ph Charbonneau, St. Hyacinthe !
ron 21 milles de Boston, dont la population est INASOI CL APZENL...oiinveeeeraneenns 2.000
“le 8,000 âmes; 3,000 sout irlandais et 2,000 Joseph Labossière, St, Valentin do... 2.000
canadiens. Il v aici 36 manufactures de cor- Eugène Girouard, SL Ours | maison
donnerie : C’est dans celle industrie que sont et argent... .....….….…..….........  3,00U
employés presque tous les travailleurs. Amable Lussivr, St. Césaire do... 1.000

Il y a une église catholique irlandaise: une Venve Bronssean, St, Simon do..... 500

nouvelle est en construction et i la veille de Veuve Dumas, St Césaire do.... 500
se terminer,pour laquelle les canadiens ont dé- —
jà payé beaucoup d’argent. Mais se voyant Total. onsen879.500

WEST BOYLESTON Mars,

West Boyleston est un juli village silué a 35
milles de Boston et à 8 milles de Worcester,
lont la population est de 3,000 tes, 500 trtan-
dais et {,000 canadiens.

4[Ly a ici 4 manufactures de colon | de
C'est encore ici Ja

pour boucher les insulieurs. Voici encore des
canadiens qui arrives ici depuis Dd 7 ans,
n'ayant rien du tout. sont levenus propriétai-
res ou ont de l'argent.

 

  

   

Olivier Champigny, do 2000

No. 66.

Je n'avais qu'à relater leurs faits et gestes de-
puis vingt-ans, et, en m'en tenantä la strict.
vérité il m'était facile de faire voir que c'était
eux qui ont conduit le pays à la ruine et qu’ils
ont trahi les intérêts bien entendus de leurs
compatriotes.

Un VIEUX DE LA VIEILLE.

  

Quartier St. Jacques.
 

Nous apprenous avec plaisir que
trois candidats, MM. Homier, Robert
et Deslongchamps, ont consenti, daus

rer en faveur de M. J. W. Crevier.
entrepreneur.
À présent, il n’y a plus que deux

candidats sur les rangs, MM. Crevier
et Rivard, et la lutte est commencée.
Nous publierons demain un docu-

ment authentique du compromis qui
a eulieu.

P. S—Les amis de M. Crevier sont
priés de se réunir, ce soir, dans la
maison de M. Deslongchamps, 398 R nr
Ste. Catherine, dans le but de former
un comité central.

 

Parlement de Quebec.
 

La chambre s'est ouverte à trois heures et
demie.
M. Carter a présenté le dernier rapport du

comité des bills privés.
M, Genest n présenté unbill pour amender

l'acte concernant les chemins à lisses en bois,
Ce bill n été adopté par la chambre en comiti-
aprés avoir subi un amendement.

M. Ouitnet à proposé In formation d'un eu.
mité spécial sur le bill des notaires.
À In 27e clause, celle qui oblige les notaires

à donner leurs services toutes lea fois qu'on
l’exige, une longue discussion s'est ouverte

MM. Marchand, Ouimet, et Dunkin ont pris la
parole.

M. Ouimet a aunendé la clause en y ajou-
tant les mots “ Kxeepté pour dus causes qui

peuvent justifier un refus.”
Le comité 1 rapporté progrès et a obtenu lu

permission de siéger de nouveau.
Plusieurs bills privés ont été adoptés parle

comité général,
Une longue discussion s’est élevée sur la sv-

conde lecture du bill concernant lu corporation
de Québec. M. Bellerose a accusé le gouverne
ment d’avoir fuit traîner la Session deux mois

sans rien faire.
Le bill a subi sa seconde lecture.
les bills suivants ont subi leur troisièue

lecture:
Acte pour la meilleure administration del

propriété parles tuteurs.
Ponr amender l'acte concernant la vente de

terres par les municipalités.
La chambre s'est ajouonée à une lieureet

demie.

Banquet-

Une dépèche nous apprend qu'hier
soir, les citoyens de Beauharnois ont
offert un grand banques à M. dunes
Lynchà l'occasion de sa retraite de la
mairic.

INFORMATIONS.
 

Le comité dus bills privés a adopté à une

 

Edouard Larivitre, Contreewur ........ 181000| majorité d’une voix la clause du bill de I'Ax
Augustin Arpin, SL Ours 8000 sociation des Citoyens de Québec, décrétant
Narcisse Robidoux | do...... 2000 qu’à l’avonir le maire sern choisi parie Conseil.
ewin Mailhot, St. Hugues... . 5 Ville
J Ble. Richard, St. Onre.…. 5000 de- Ville.
oseph Brosseau, St. George. … 8000 Un journal favorable à l'annent ar

Nazaire Danscreau, Verchires 1500 vorMopr
Pierre Bernard, Sorel...ue gogy | prochaine Ba or

Champigny, St Antoine... 3000 Les gouvernements d'Ontario et Québre
sont «ncore à l’œuvre sur la question de laMédard Brossrau, St. George 5000 F2 ee © ;

Alex Jacob, St. Ours... 1000 division de l’ancienne dette de la province du
Narcisse Lussier, Ste. Rosalie... 3000 Canada. Ne nombreux documents ont été

Antoine Manteville, Ste. Aimée.. 2000 bréparés et envoyés aux arbitres.

 

   

    

   

   

   
   

  

   

   

 

   

 

  

    

 

  

  

  

    

  

  

ries. Lours travanx consistentd aesembler les je les ai peints tels qu’ils sont, et, pourle faire,

 

 

  
Stable) pyssède G maisons. Il vaut aujour- Flavien Manteville, do 1500 “ ; ni
FI40 MOISerie verison verre $20,000 Ls Laforme, SL. Hugues . 2000 On dit que le sénateur Aikins est entre
Ambroise Vigean, St. Denis, 3 maisons 89000 Chs Thibeau, St. Jude.......... . 1000 dans le cabinet fédéral sans conditions et suns
J. B. Larivière, St. Jude, | do... 3000 Thos. Malveu, St. Aimée. 1000 s'informer de la politique que suivrait le cali.
Moise Bellemare, St. Bernabé, | do el Jos. Rogner, St. Hugues. 8000 net. 11 agit sous sa propre responsabilité et

argent ...... 20.42.2244 000 4000 Ant, Manteville, Ste. Aimée. 1500 ne représente aucun parti.
JF. Blancheite,StJude, | maison,argent 6000 Honoré Auger, St. Léon... 4000
Jos Blanchette, do 1 do ...... 4000 Ls. Langevin, Verchéres.. 4000 Le cabinet ne redoute pas M. McDougall, et
Augt Blanchette, do 1 do … 2000 Jos. Coté, Gontrecceur....... … 1000 semble rire de ses menaces. =
O. Blanchette, do 1 do 4000 Médard Bernard, St. Aimée, … 2000 Si le lientenant-mouverneur en retraite de
Augst Vigeant,St.Denis,| 3000 Georgo Richard, St. Ours... 1000 vient cénant our les ministr ; n ‘
dacob Vigeant do | 2000 |S. B. Langelier, do ..... 1000 A bi p le de Gébare où aurd nn
‘Fouss Vigeant do 1 2000 |Antoine Paquette. St. Hugues. 1000 de faire déclare € de 8en débarrasser: om
Frs Benoil do 1 4000 Narcisse Arsenault, Sorel... 2009 de faire déclarer son siége vacant parl'Ora-
Alph Lafleur, St Bernabe, | 4000 Hyacinthe Boireau, St. Simon. 1000 teur Cockburn. Rien de si facile de gouver-

I'rs Lafleur, fils, do | 3000 O. Arpin. St. Ours......... 900( "CT UN pays en paix lorsque l’on s'appuie sur
Frs Lafleur, père, do | 2000 Napoléon Daigneau, Shelford. 150p Une majoritédocile et craintive.

P. Lamoureux, St Jude | 5000 Isaac Richard, St. Ours... . 2000 -——
J. B. Blanchette, do 1 2000 Paschal Langevin, Vercheres.... 2000 Le comité, nommé pour prendre en eonsicé-
O. Levasseur, Ste. Monique,1 3000 Jean M. Paquette St. Hyacinthe. 3000 ration le projet agricole présenté par le Dr.
F. Bellemare, St. Barnabé, 1 000 Ls Lussier, St. Jude................ 1000 LaRue, député de Portnenf, s’est réuni mardi
Lue Brodeur, St. Hugues, 1 1000 Frs Mathicu, St. Ours 2000 matin. Les membres du comité ont paru lrap-
Jos. Morin, Epiphani, | 4000 Godfroy Moger, dn 7000 pés des côtés pratiques du nouveau système.
Chs. Martel, Quebec, | 2000 O. Dufanlt, do ...... 10000 J1 y a tout lieu de croire qu'il sera chaudement
Ls. Richard, Sorcl, | 5000 L. Bernard, St. Hyacinthe.. 3000 recommandé an gouv; ; , ; 1 En, : au gouvernnment.
Fréd, Lesieur. Yamachiche, | 4000 Jean Duhamel, St, Aimée. 2000 Le comité se réunit de nouveau aujourd'Imi
David Dupuis, St. Tacques, | 2000

|

Jos. Jacques, Verchères 1000 5 au au] :

Emery Arpin, St. Jean, ! 9000 P. Martin, Montréal. ......... 600 n ; Le Lo
Jos. Dupnis, St. Athanase, | do. 2000

|

Louis Lemire, St. Marcel, ..... 1,600 | Nons avonsdéjà annoncé la publication de

E. Normandin, St. Césaire, | du. 1500 Pierre Bernard, St. Aimé, 1.000 Extrait du Livre de Renvoi peur le Quartier

Pierre Noël, ldo. 3000 Edouard Maillet, St. Ours, . 1,000 Ste. Aune, publication due aux soins de M, |.
J. B. Braudry, Epiphanis, 1! do. 2000 Jules Brosseau, St. George,.. 1,000 W- Sicotte, employé au Bureau du Cadastre.
Veuve Morris, St Jude, | do. 3000 Narcisse Delorme, Ste. Jude, .. 1,000 Nous avons dans le temps démontré l’impor-
Augt Lussier, Yamachiche, | do 2000 Pierre Tétreau, St. Iyacinthe,. 1,000 tance de cet ouvrage ; tous avons aujour-
Paul St. Louis, Sorel, | maison. ...... 1500 Antoine Girardin, Kingsev,.. 1,000 d’hui À aceuser réception de la copie des plan-
Joseph Lalinville, Repentigny, | do ct Chs. Lafléche, St. Ours,.......... 2,000 officiels du même Quartier, dessinés par MM.

et argent eer00 2500 Moïse Richard, St fugues,...... 3,000 Blaikloek ct Lionais, arpenteurs et dessinateurs
Damase Bellemare, SL Bernabé, | do 2000 Ghs. Lacroix, SL. Simon, .. 600 du Bureau du Cadastre, et lithographiés par
Célestin Martel, Québce, 1! maison 1500 Firmin do VO...ns … 1,000 MM, Roberts et Reinhold. Ces plans sont
Pierre Lanctot, Montréal, 1 do … 2000 AbrahamDion, St. Hyacinthe, ....... 1,000 très bien faits, ils sont nets, d’un fini partait
Prudent Richard, Epiphanie, | do ... 2000 Olivier Dubois, St. Marcel, . . 500 et témoignent hautement en faveur do la capa:
Veuve Chs, LaRiviere, St. Jude, ! du Noël Lamoureux, St, Ours, …….…….……. 1,000 cité de ces deux officiers du Cadastre. Ce tra-

ol AYGOnL...... …..…0.2-"-…10. 3000 Antoine Toude, R. du Loupenhant.. 2,000 vail est le complément indispensable du Livre
Eusthe Fortier, SL Jude, 1 do 22100. 2000 Jacques Potvin, SL. Ours, ……………. 1.000 Et EPP pens hra ; ; a 0 ; : . de Renvoi ; ce dernier donne l'étendue des
Severe Houle, R. du Loup en bh, | do 200v Azarie Champigny, St. Antoine,. SOU terrains et le 5 de iétaires et le
Antoine Boule. .................... 2000 Mare Larence, St. Simon, ....... 2,000 Planor €. es noms af propriétaires “ "
Aug, Roy, R. du Loup en hant, | du 2000 Olivier Chevalier, Contrecieur, ... 1,000 MM CN montre la configuration estate 4 8
Ephrem Dusscau, Contreceeur, | ilo et AntoineGirardin fils, Kingsey, 500 prisportent muPlan comme an Livre à

argent... ...v vives cone vine, 3000 red Girardin, do. 500 . .
Fes. Charbonneau, St Jude, | do et Henry Girardin. do. 500 « Avec ces deux puvrages, le premierhomme

rent.Le csscteees eres vrs 2500 Louis Godard, St, Iugues,.. 1,000 affuires venu, n'aura besoin que de savoir

J.-B. LAngolior, St. Hyacinthe, ! do et Dolphis Poulin, AOcarre rrrvrnen 500 lire et pourra se passer du secours de l'homme
IPGL. ott eee aie eae 2500 Pierre Dupré, St. Ours, ............. 1,000 de loi pour faire des recherches an Bureau

Godfroy Lacouture, St. Ours, 1 do et Antoine Lizot, St. Boniface,.......... 500 d’enrégistrement, Ayant Fétendue etle nu-
APGENt,…………….. ++. vercesn--+..- 3000 Félix Soucie, Montréal,...... 500 méro du lot, il n'aura qu’à consulter l'index

Xavier Lacouture, St. Ours, | do …. 2000 Chs. Gauselin, St. Mugues,.…. 1,500 spécial ouvert gratuitement au publie, et il
Onésime Levasseur, It. du Loup en h. J. Bte. Allard, do........ La 1,000 pourra par lui-méme connaître toutes les

1 do ctargent.........ce.ocoeeeee 3000 J. Ble. Paret, St. Grégoire ‘Frois- charges qui le grèvent.
Pierre Blanchard, Drummonvilie, | do i vitres,......... serene sae se 500 Fous les gens d’affaires s’empresseront dune

eLargent. 00-1000 4000 Chs, Cadieux, St. Simon, 360 d'ache vu ; @ ur Li068 ss A ; ,; 2 d'acheter ces plans qui se vendent po
Prospère ’T'hiboau, St. François, | do V. Biron, SL Hyacinthe, . . 1,500 modique somme de 83.50, ce qui fait pour ke

ct argent...reverie. 6000 Eustache Hébert, St. Hugues, . 500 tout El à Livre de Renvoi 3 50
Joseph Doucet, St. François, | do et Frs. Bonin, Verchères,….……. 1,000 ont inns et Livre de Renvoi 95.07

DVGENt. 2. cree 10000 3000 Louis Blanc, St. Hugues, …….…..…..…. 2,000 =——
Olivier Beauregard, fils, St. Alexandre. 2000 | SIG13003 FAITS-DIVERS.

Total vovvrre ceeeene erent cossres cananes $161,300 —
$175,000 ourrier ; ; 40 * 8 Un-

Vuici done encore ici que cinquante trois soeCourrierdeSL.KTcon doraapticionPEhgervee veJoame
Canadians ont économisé cent soixante-quinze jurier Dest dans l'ordre. J'étais résolu d'abord Porte voisine de bs, Alexander et fils,
milles piastres dans l'espace d'environ cing 1 ; “lent rnte spi 9a.m, I p.m, 6p. m.

; cas à garder lo silence, me contentant de mépriser ;
ans, tout en vivant largement. C'est donc en- les ini i ve tal tier équi 400 28

core une cheville qui bouche le [row par où| (C9 "IUres Guee PEnEUE (© C6 qUARICT equiva Maximum, Minimum. Moyenne.‘ Ha ; } : lent à un certificat de patriotisme, Mais comme 280 290 foo
sont sortis les injures grossitres lancées aux la tactique est de mentir, mentir quand même
Canadiens des Elats-Unis par le Courrier de | 4 | resto touic 1 16 chose omètre compensateur corrigé.
St. Hyacinthe et ses Frères en potitique. Vil gull En Yes tohjours queque clos. sn. m. Ip. mn. 6p. m.potitiq Je crois devoir nier formellement l'assertion 80.15 20.20 80.25

Tiud M qu'il fait en disant que dans mon discours ue- ;
udson, Mass. ant les membres de la société St. Jean-Bte.| EMPOISONNEMENT. — Lesjournaux de Québec

Huds3n est un charmant village situé à 26 de Worcesterj'ai vilipendé le clergé. Je mets nous apportent le récit de la mort de Mile.
milles da Boston. La population totale est de au défi son correspondant de prouver cetle as- Desjardins, modiste, do St. Roch, dont Je tél
3000 dont environ 1000 sont Irlandais et 500 sertion. graphe nous a dit un mot, hier. était
Canadiens. Ni là, ni ailleurs je n'ai dit un mot du clergé Depuis quelques semaines, cette fill tai

L'industrie est encoro ici la cordonnerie. dans aucun de mes discours, Ce n'est pas dans un étal do surexcitation incroyable: }
Il y a 12 manufactures «e chaussures, Les qu’il n'y eût matière contre certains, mais Jai chaque instant des propos incohérents 8 Son

hommes gagnent ici de $3 à $4 par jour. Un| eu assez de charité pour m'abstenir. Je con- paient de sa bouche; elle parlait SPPeil:
grand nombre do filles sont employées nais le lâche qui a fait cette calomnie,il n'ose- d’esprits qui venaienttroubler son so n es

ici commeailleurs aux ouvrages Je cordonne- ra pas se nominer. Quand aux hommespublics a conduilegénéralediamantProc>
‘acultés ,
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Vendredi, une de ses amies,se rondant au do-

micile de la malheureuse fille, la trouva éton-

due inanimée sur le plancher. Tout près d'eile

se trouvait un gobelet contenant encore quel-

ques gouttes d'acide sulphurique.…… On com-

prit ce qui enétait; ons'explique facilement

le malheur de Mlle, Desjardins :…… elle avait

mis fin à ses jours ! ; ;

Elle jouissait dans lu quartier de la muil-

leure réputation ; sa conduile était exemplaire;

elle remplisait exactement ses devoirs reli-

gieux. Il est certain que son aliénation men-

tale est la seule cause de son suicide,

—Le polisseur liquide de la Puissance, de
Stilwell, nettoie l’argent.

AV NOUVEAU-BRUNSWICK.—Latempérature de
la province sœur, depuis le commencement de
l'automne, fait maugréer les voituriers. Ces

ouvriers, qui avaient préparé de beaux sleighs,
n'en vendront peut-être pas unseul, car il ty

avait pas encorede neigele QU courant.

Les plus anciens habitants du Nouveau-
Brunswick n'ont jamais vu une pareille lempé-

vature. Il n’y à pas encore de beaux chemins

d'hiver, et la lerre est complètement à décou-

vert,

TOUSOURS BIS BELLEAU. — Voilà bien Jong-

temps que nous n’avions eu à entretenir nos

lecteurs de ce personnage légendaire; beau-

coup peut-être croyaient que pour toujours il

avait disparu de la scène, et avail été cherc her

à l'étranger une vie un peu moins agitée. Il

n'en est rien cependantet nous n'avons pas

fini, je crois, d'entrelenir nos lecteurs de ses

fuils el gestes. .

Bis Belleau, nous assure-t-on, avait pour tou-

j urs dit adieu à son existence désordonnée;
‘le nouveaux désirs, de plus nobles aspirations

s'étaient fait sentir en lui: Belleau avait soif

lun autre genre de gloire.
Il se met en route pour New-York, embrasse

le parti de l'indépendance cubaine, et moyen-
nant une subvention de 5400, il consent à ver-
sur son sang au profit d’une si beile cause. Il
part et arrive & Cuba,où 1l est incorporé dans
un régiment d'insurgés. ;

‘Tout jusqu'ici allait pour le mieux, mais
hientôt, soit que celle vie lui parut un peu
(ture, soit qu'il ne put se plier à la discipline,
soit encore qu’il prit le mal du pays,il aban-

«donna entièrement tous ses rêves de gloire et
jura de revoir sa patrie.

Si résolution était prise : tout le monde con-
nait son énergie indomptable ; il devaitarriver
av but, H fait le malade, entre à l’hôpital,
saute par dessus les murs, el deux jours après,
sa prime de remplacement en poclie, il faisait
voile pour New-York. Dans peu de jours il
sera de retour on Canada, nous ne manque-
rans pas d’entreteniv le lecteur de ses escapa-
dus—Erénement.

ACQUITTENENT—M. Rhodes, compta ble,dout
notusavons annoncé l'arrestation pour détour-
nement de fonils, à été acquitté,le poursuivant
M. Rivard, ayant découvert, en examinant ses
livres de comptes, que l’accusation n’élail pas

fondée.

EXPHOFRIATION.— Oudit que des experts re-
cevront l'ordre d’exproprierle terrain nécessai-
re pourl'agrandissementprojeté de l'aqueduc.

Concert DE MME. PETiPAS.—Cz concert, que
l'on attendait avec tant de hâle et qui faisait
I+ sujet de conversation des derniers jours, &
réuni, mercredi soir, un auditoire des plus
nombreux et des plus distingués. Rarement
la grande salle du Mechanic’s Mall n'a renfer-
mé un public aussi élégant et choisi. On
sntait que notre population voulait rendre
hommage à la cantatrice distinguée qui sait si
bien illustrer son art en répandant chez nous
le gout de la musique.
Mme. Pelipas conduisail sur la scene Jes

élèves qui devaient remplir le programme.
Inutile de rendre longuement justice aux

snecès et aux talents des élèves de Mme. Peti-
pas : les applaudissements nourris, qui ont
«nronné chaque morecau ou plutôt chaque
putie des morceaux, en disent suflisamment
sir cette soirée ; on dislinguait chez Lous les
artistes le cachet qu’une direction habile avait
inprimé aux aptitudes naturelles. Mmes.
Boucher et Delorme, Mlles Leprohon,Delfosse,
Maume, Aumond et Clarke ont, toutes, tenu
l'auditoire suspendu à leurs lèvres, et, après
cs moments de silence et d'enchantement ou
lv mélodie des sons, l'harmonie des accords,et
l'entrain de la voix captivaient l'attention et
eimouvaient l'esprit, l'enthousiasme générale se
traduisait par des applaudissements prolon-
gus.

Mme. Delorme a chanté un: Romance de
l'Opéra de Mignon avec un succès qui lui à
valu un rappel. Mme. Delorme possède un
timbre souple et une expression agréable :
‘lle combine très bien la douceur et la force
(les sons.

Mile. Deifusse à élé admirée : elle rend les
notes hautes avec une facilité sans pareille et
We rare précision. Mlle. Delfosse possède un
des grands avantages que l’on ne rencontre
pas souvent chez les cantalrices,— cajui de faire
ls trillesà la perfection. Le trille est un des
pus beaux agréments du chant, mais il est le
plus difficile à enseigner et à exécuter parce
(Juil ne s'appuie sur aucune règle précise.

Mile. Aumond a été couverte d'applaudisse-
units dans le Grand air de la reine de Chypre.
On a surtout admiré lu sonorité el la force de
i VOIX, 1
Comme Mme Delorme, MIles D2lfosse et Au-

mont ont été rappelées.
M. Lamothe,artiste déjà bien connu, a chan-

\* aveu sa magnifique voix de basse deux
grands dirs— lun de Rossini, l'autre d'Au-
st,

Les morceaux de piano n’ont pas obtenn un
Sucets muindre que ceux de chant. Miles
Lowe, Rotlot, Carmel et Leprohon, ont jouë
des galopset fantaisies de concert qui ont été
bien goulés el fréquemment applaudis.
(ette soirée, le plus grand succès qui se soit

|" Ul-Être jamais vu dans nos concerls mon-
iréslais,ajoute un nouveau fleuron à la réputa-
tion de Mme.Petipas.Aujourd'hui,elle n'estplus
considérée seulement comme une cantalrice

 

 

;  “nérite, mais aussi comme possédant toutes
les qualités arlistiques qui forment des élèves
de première force.

UN THÉOLOGIEN ÉMINENT dit :—# J'ai fait usa-£« dusirop péruvien. Il m'a donné une nou-velle vigueur, la souplesse «d'esprit, et l’élasti-| cité des muscles.” I, P. Dinsmore, 36 rue DeyNew-York, enverra gr lis un pamphlet de à
} (“ges contenant des renseignements completsRO SUr celte remarquable médecine à ceux qui huienverront leur adresse,

—M. O'Reilly a l'honneur d'annoncer à sesaonibreuses pratiques el au public en généralqu'il prendre des photographies pour 75 conts«+ douzaine d'igi aux fêtes, nu No. 474 rueLagauchètière, entre les rues St. Urbain et StUharles-Borromee, an—14
Pre Quel est c3 son qui nous donue lei au cœur ? C'est une forte toux. SaisisEr nous prévoyons lc futur, el nousom fue a consomplion, ce destructeur,cubes su he viclime de plus, mais lua A donné au monde un allié sur et puis-ANT qui peut lutter contre le formidable en-neni, A tous et à chacun je dirai :—“ Nevous isso Pas aller au désespoir, mais hatoz-pe “ous procurer le grand remède du Dr,"11868 pour la gorge et les poumons—ct

 

A
b Ve dessus sur la maladie jusqu'ici mor-Eo vente chez les droguisies el les mar-5 CHands de campagne.3
i: wonjoun votre tôte, volre nez ot votreE nine sont semmplis de mucus sec ou moile,

ou épais, blanc ou jaune, ¢t vos yeuxir.

RS
enfié : àvsat assou ts, si vous ressenlez cons-qui vou des douleurs algues dans la têteHosni semble embarrassée, teut celaAGEN e la catarrhe, faites usage du Sou-paraites ; LU DR. J. BRIGGS.—Le mucus dis"dy gostoEdiatement de latéte, du nez
lant 5 dé) les yeux deviendrontclairs, bril-viendra à Bagés: la tête sera soulagée, ra-fois de ph on état normale, et la vie sera uneguistes sagréable. Envente chez les dro-et les marchands de campagne.
LA VIE à ses tentations, ses i

pra , ses chugrins et sesquoiqueCe les plus douloureux de ces maux,oignon ssoient pas dangereux ,sont les cors,maladie pneles qui coupentla chair et autres3 du pied : personne ne niera cela. En

 

vain vous les gratlez, conpez, à tous les chan-
gements de l'atmosphère,ils lancent leurs darts
pointus comme des échiirs sous la forme de
douleurs aigues et continuetles ls tourmene
lent une personne beaucoup plu- que toute au-
tra maladie. Le Dr. JJ. Briggs, le chiropédisie
bien connu, a inventé un remède sûr appelé
le ‘‘ Cuvatour Moderne.” Il est vendu parles
tlroguistes et marchands de campagne.

POURQUOI EN EST-IL AINSI—Pourquoi |: ven-
te du remède du Dr. J. Briggs contre les he-
moroïdes cst-elle si grande ? Parce que c'esl
un remède rare et qui soulage immédialc-
menttoutes sortes d'hemoroïdes internes, ex-
ternes, saignanteset cuisantes, Ce remède est
doux et certain, a été essayé, CL tous ceux «jui
ont soullert de cette cruelle maladie, salueront
avec joie ce remède agréable, sur cl eflicace.
H ne peut faillir si on suit les directions. En
vente chez les droguistes et les marchands de
campagne en général.
Vendu à Montréal par Kenneth, Campbell

et Cie., Picault et Fils, Muir, Spencer, Birks,
Goulden, d’Avignon, Tate et Coventon, Gray,
Latham, Harte, Devins el Bolton, Ambrosse,
Gardner, et chez tous les droguistes en gros
et en détail. am—66

 

  

OUR de bonnes Fuoto raphies de Lous
enres, allez aux ateliers de Photographie de

BAËTZLY, 874 Rue Notre-Dame. “Venez et
voyez.

 

TELEGRAPHIE SPECIALE.

4.Toronto, ?

La cause de John O. Robinson, emprisonné
pourextradition sous accusation d'avoir causé
un incendie, à élé plaidée, hier, devant le
juge Morrison. Jugement sera rendu samedi.
On a préseuté une motion demandant que

Goull, arrété pour extradilion sous accusation
de faux, soit emprisonné de nouveau pour por-
ter sa cause devant la Cour du Banc de la
Reine. La cause (st suspendue jusqu'à lundi.

Québec, 27

Les malles d'Iner soir sont arrivées aujour-
d'huià LM AM. On pense que la route est
libre.

Uneforte avalanche «de neige s’est détachée
de la côte de Diamond Harbor, mercredi soir,
pendantla tempête de neige, el a sérieusement
endommagé une maison occupée par une la-
mille de sept personnes, Deux enfants ont élé
blessés.
Temps clair el doux.

 

LILEZ AUX ATELIERS de Photographie de
BALTZLY, 372, Rue Notre-Dame, pour de

bonnes Photographies, grandeset peli es, Ve.
nez et voyez les spécimens.

 

TELEGRAPHIE GENERALE.

Paris 26.
Une rumeur de la mort du Pape cause

beaucoup d'excitalion ici, colle après-midi,
Plusieurs personnes y ajoutent foi.

Charleston, C. 8. 26.

Le sloup de guerre français Pronnier,
parti depuis G jours du Port-au-Prince, est
arrivé ici aujourd'hui, et rapporte que Salna-
ve a élé condamné à mort ©t fusillé Je 10 cou-
rant

 

 

Portland, Me, 26

Le gouverneur Chaunberlain ct son état-
major, escorlés par l'infanterie, recevront les
restes de M, Peabody au quai Atlanticsamedi,
et su rendront à l'Itotel-de-Ville où les auto-
rites municipales les recevront. L'Hotel sera
fermé et gardé jusqu'à lundi,
Lundi la salle sera cnverte au publie de 9
AMaTD NM

 

 

Richmond, ©, S., 26,

Le gouverneur Walker lanceræ Uve puurla
mation convoquant la législature pour le S
fevrier, Le général Chamberlin abandonnera
lt direction de toutes les alfaires de l'état lors-
que La législature s'assemblera,

Washington 26,
Cette après-midi, le prinee Arthur, accom-

pagne de M. et Mme. Thornton, a visité l’ar-
senal de marine de Washington. Ona tiré
2| coups de canonet hissé le drapeau anglais.
Le prince a levé son chapeau pour recon-
naitre cel honneur, et la hande a jou* fod
save lhe Queen.

Le Président & invité le priuce Arthur et
quelques autres à un banquet, ce soir. La
salle était ornée de guirlandes et dr drapraux
anglais.
On prépare la salle des franc-macons pour

le bal de demain au soir. La liste des invila-
tions au bal est close.

 

DEPECHES DE MINUIT.

Paris, 27.

© Sénat a discuté une proposition pour un
système international ‘le monnaies.
Le duc de Broglie. le principal député des or-

léanistes, est mort ici hier, à l'âge de 83 ans.

Paris, 27.

Les (roupes envoyées à La Crenzot pour
maintenir l'ordre parmi les grévistes, sont re-
tournées dans leurs garnisons.
Le président Schneider accus: les

d’avoirfomenté le trouble.
Dans le Corps Législatif, M. Thiers a deman-

dé l’abrogation du traité do commerce avec
l'Angleterre. Ln discussion a été [rès animée,

Rome 27.
La nouveile de là mort du pupe est fausse.

anglais

Washington, 27.

Ge matin, sur l'invitation lu général Ram-
say, le prince Arthura visité l'arsenal. Dans
la soirée il a diné avec M. et Mme Fish.

New-York, 27.

Les nouvelles d'Haïti disent quo Salnave a
été arrêté, le 13 courant, dans les bois près de
Saltrow, avec 150 de ses parti sans.
Le peuple manilvsté sa satisfaction pardes

processionsct des files de tous genres.
Salnave a été exécuté le 2N conrant comme

on l’& annonré,

New Yurk, 26.
Les nouvelles de Panama annoncent la fin

d'une nouvelle exploration pour un canal à
travers l’ishme de Panama.
Le cout de l'entreprise, qui se complètera

en trois ou cing ans, sera de $70,000,0000. Fa
On fera des efforts pour obtenir la somma

des capitalistes américains et européens si le
gouvernement garantit emprunt.

 

NAISSANCE.

— Au Sault-nu-Récollet, le 23 courant, la
Dame de Arthur Chalut. Fer, Marehand, un

8.
 

MARTAGE.

A Nicolet, le } courant, par le Révér end
Messire Trahan, caré de St. Zéphirin de C our-
val, P. E. Lahaie, Ecuier. du même lien, à
demoiselle Marie lnlalie Provencher, dernière
fille de G. Provencher, Ecvuier, de Nicolet.
I

DÉCÈS.

A L'Assomption, le 23 conrant, Eugène Ar
chambault, Ecuier, Notaire.

À Montréal, le 27 courant, à l'âge de 22 ans,
Demoiselle Marie Fortin, fille de fen J. Ble.
Fortin, écr.

Ses funérailles auront lieu samedi, le 29
courant. Le convoi funèbre partira de la de-
meure de Dame veuve Fortin, No. 251, rue St.
Dominique, à 8 heures a. m, précises, pour se
rendre à l’église paroissiale et delà au lieu de
la sépulture. Les patents el amis sont priés d'assister sans
autre invitation.

A St, Thomas, Montmagny, le 21 courant,
Sieur Louis Thibault, Ker, & Fave de 73 ans,

Mardi, au faubourg Saint-Jean, à Vinee de 42

dame Marie-Eloïse Papillon, épouse de M,
Aildebert Delille, marchand de tabac.
 

COMMUNE HE CE.

MARCHE MONÉTAIRE

Montréal, 27 janvier, 1-70
L'or ouvert à 121 el fermé àHE.
Agent numnéricailn acheté à *2 et vendu À 523 cn

 

or.
Acheté à 84} et vendu à 84) an argent dur.
rgent dur acheté à 24 d'escoimpte «LL vendu

à 23 de prime.
Billets de la Banque du Haut Canada, achetés à

45 vendus À 50. Change sur Londres à 8,
OSCAR TURGEO

No. à Place-d'Armes

  

COTE DKS FONDS A NEW-1OUK,

New-York, 27 jan, 450 pm.
Ouv. Fer, auv Fer
12 2H:Rock Island... 10721094

38}\North Western, 72} 72
8s] be
872

OF ovine.
Pacific Mail... :
West U. Telég.
x Y. Central...

   

34 | © preferred
#34Fort Wayne. ...
22° Quick Silver.
65 15-00.
s5£: Change s Hi

Twtéeet, oo...
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Reading. .
Michig Southern 853
Clev& Pittsburg 91
Clevel. & Toledo .

RAPPORT QUOTIDIEN

du Marché des l‘ondz de Montréul.

MONTRÉAL, 27 Fanvier 1870,

atehe-

 

  

 

   

  

 

YA) Ven- | Dernières
FONDS teurs. deurs, Ventes.

Banques,
Montréal... pat 14
Ontario... . 1 a)
Amérique B du Nord 161
de In Cité... 8 81

Jus} ly 1090
1013 lus Wi;
129 See
108 Les Lee
100; ny had

Cantons de l’Est. lou J
de Québec... 1027 So
Nationale. L105) 107
Union ....... ce IS 196
Royale Canadienne. ti
des Artisans... 9)
de Commerce... Ton  

Compugnies {

  

  

  

 

  

  

 

Mfnière de Montréal. 1.50
de Cuivredela B. Hur 20
Chump. et St.. RR 94
do do 10 p.c. prér. so
do dostg 6 pe 74

Télégraphe de Mont. 12! He
do duJenple.. .... ue

Navig. du Richelien.. 140 135 lu
Navigat'h du Canada 90 #5 ee
Ch. de ferde li cité. 104 mm
du Gaz de la Cité….. 1m 150 -
Bourse... 93 ut
Sue, de Cot
uente du dis. de M. us; 110

Fonds dela Puissance J07 107}
Bons de la l’uissance. 147 01
Déb. du Gov. 6 pestg. 103}
do do 6pect.. 304$ .…
do do S5pestg ‘it A
do do Hpeet. Us} co

Hivrede Mont. Spe LL Se
do do Tpe .… Lo
do do6}; pedus'83 103 10
do d itpe lous suis
do de Québee Spe Ca 0
do do 7pe eo.

Fonds de Mont. 7 pe. 1163
Corp. de Montréal... 4 Tet
Agttedue de Montreut uo 5

i
CHANGE.

Banque 69 jours de vuc où 75 dedate JUS a 1
Billets des Marebands 69 jours 1078 à 102
Demande de banque sur New-York... 174 à 17%
Hillets des Marchands... . …. 173 à 38;
Traites enor sur New-York. apr
Taux de l'or À New-York à midi. 122 à

 

Banque de Montréat—{< netions continuent à
être langnissantes
Banque Ontario, <Les actions sont çù demande

amô

 

  anque du Peuple.—Les netions ont été
dues aujourdh'uiaà J,
Bnnque Molson,—Deux cents aet ions ont ehan-

gé de mains A 101$, Les actions s'amnéliorent ot
sont en meilleure deman in
DATQUE “ues afare vinds

ven- 

   
Actions languissan-

tes. Pas d'acheteurs au-dessus de 1067, tandis que
les vendeurs offrent. 107,
Ghemin de fer Urbain—Un lot complet vendu

aujourdhui à 1092,
On rapporte que Lu nouvelle émission des dé-

bentures du Havre ii:n étf vondue à 1022,
Soy oflert aujourd’hni pour les atciens bons
i} O00,
Lis bous de In Corporation et de l'Ague fue sont

en demande à 59.
Change tel qu’indiqué dans nos cotes.

C£&U.G, GEDDES,"Courtiers,
32, Rue St. l’rançois-Navir.

  

 

 

 

ogrn=
Faphies

AUX ateliers de Photographie de
2, Rue Notre-Dame.

AVIS SPECIAUX.
Le Grund reméde zine

glais, Célèkres Pilules de Slz James Clarke, pour
‘es femmes—Cette médecine inapiréciable ue
faillitjamais de guérir toutes fes douleurs dunge-
reuses et Incidentes à la constitution des femmes,
Ellesmodèrent Lous les excès ct fail disparaître

oute abstruction, provenant de n'importe qu'elle

cauke, €f ‘31 peut compter sur une guérison rapi-
de.

Elles convienneut plus particulièrement aux
femmes mariées, Elles régularisent. en pen de

temps la menstruation.

AVIS,

Dans Lousles cas d'allections nerveuses douleurs
dere:nset dans les membres, lourdeur, épulse-
ment, palpitation du cœnr, abattementde l’esprit,

bystériques, maux de tête, fleurs blanches, et

toutes les maladies occasionnées par un système
19 raauvais ordre,ces pilules guériront quand mê-

we tout autre moyen aurait failli.
Direction complète sur chaque pamphlet qui

enveloppe, lequel devrait être conservé,
Une bouteille contenant 50 pilules et entourée

de l’étampe du gonvernement britannique, sera
envoyée franco sur réception d'une plastre en

i mbres de poste,
Seul agent pourles Itats-Unis et le Canada:

JOB MOSES,
Rochester N. Y,

A vendr cher ous les pharmaciens de Montré-
la atche tma es marchands de médecines,

  
LA PLACEpour avoir de bonnes Pio

phies-Cartes et. de grandes Photo,
bienfinies es
BALTZLY,:

  

    

 

 

L’eflicacité des pastilles pulmo-
naires de Bryan pourguérirla Toux, le Rhüme et
toutes les affections des bronches, et pour encott-
rager ceux qui souffrent, est devenue proverbiale,

Dans les Etats-Unis, où ces merveilleuses pastil-
les sont connues, elles renversent toute opposi-
tion et éclipsent toute concurrence. La demande
à toujours augmenté pendant les vingt dernières
années, et maintenant Ia vente est en moyenne
de plus de cent mille boîtes par année. Des mem-

bres éminents de la profession médicale en grand,

admettent qu'ils ne connaissent aucune prépara-

tion qui produisent des résultats aussi bieufaisants
que ces pastilles, Lorsqu'elles sont prises à temps
elles guérissent pour toujours, Vendues partous
les droguistes et dans In plupart des magasins res-
pectables de la Province, 23 centins par boîte.

Agents à Montréal: Devins et Bolton, Lam-
plough et Campbell, K. Campbell et cie. 1. Gard-
ner, John Ncgers et Cle, J. A, Hart, 11. R, Gray,
i’ E, Picault et Fils, of tons les «roguistes en
général.

17 janvier. 568

   

au de In Floride de Murray ct
Lanman.— Contrairement à la généralité
des eaux de toilette, qui sont des essences et rien
de plus, ce parfum délicieux est un cosmétique
et un remède extérieur. Milé avec l’eau, 11 de-
vient précieux pour laver la peau en faisant dise
paraître les boutons, ot toutes les autres aspérités.
Appliqué à In tempe il guérit du mal de tôte et
quand on en fait usage après s'être fait la barbe I
prévientl'irritation de la peau qui en est ordinal-
rementla sulte. Quind on s’en sert pour se laver
ln bonche, il neutralise les effets du cigare et amé-
Tlore la condition des dents et des gencives.
Æ4f- Pronez gardo aux contreMmçons; demandez

toujours pour la véritable Enu de Floride de
Murray et Lanman, préparée seulement par
Lanman et Kemp, Now-York. Toutes les autres
sont sans valeur.
A vendre chez tous les pharmaciens,
17 jap. 1870 ns—50
  —Le polisseur liquide de la Puissance, deq ,

ans, après une cruelle maladie de quatre mois, ‘

| ANNONCES NOUVELLES,
Acte concernant Eu laillite 1869

DANS D'AFFAIRE 1,

L. A. SENÉCAL, individuellement «+ comm

ayant fait affuire sous les noms et raisons

de « Senécal el Meigs,” Commoercants, dn
St Thontas de Pierrevilte

tar

Les eréanciers du Faflli sont notifies de <e réu-
| nir À mou Bureau, No. Is, Rue st. Sacrement, en
| ln Cité de Montréal, VENDREDI, 1° Onzième
Jource Février prochain, à 2 heures P. M, pour

prendre en considération des offres pour la vente
| de la totalité où de partie seulement des biens de
la fuilite.

PSAUVAGLEAU,

“vndie,
Montréal, ut

| HENRYB, HARVEY o CIE,
| Agence de Livres à souseription,

DO, NULL ST. JACOURS,
AUENTS Pol it

om;
=

  

auvier Is7a,

!  
A. Go. Burns, Québec.

| 23 janv. Sti

“Société Mutuelle de Construction
DIC MONTIZICAL.

| l'assemblée pour le TIRAGE de lu DIXIEME
| APPROPRIATION de cette Société aura lieu
duns une des Salles de l'Association de lu Librai-

| rie Mercantile, Nos, 10 et 12, rue St, Gguaventure,
| MERCREDI, le 9 Février prochain, à SEPT heu-
| res et DEMLFdusoir.
| Toutes personnes désirænt souserite au FONDS

| CAPITAL de cette Société, pourront le faire tous

|

  

les vendredis soir, aulieu cl-haut désigné, jus-

qu'au 23 Février prochain inchisivement, temps

après lequel on n'admettra plus de membres,

Parordre,
W, TURNER, Président,

L. [I CHARBONNEAU, Sec.-Trésorier.

 

 

28 janvier, it
+

Exposition de 1x Société des  Artistes Canadien»
 

L:useconde Exposition anntelle de la société
des Artistes Canadiens, se vomposant de PEIN-
TURES à L’HUILE età L'EAU, STATUES, ete,
aura lieu LUNDI, le 7 Février, et les jours sui-

vanits, dans les sulles de lAssociation des Arts,
Mercantile Library.
Admission, 25 cents,

Les souscripteurs de Union Canadienne des |

Arts gratis,

Cette exposition n'étant que pour les OUVrages
canadiens, on sollicite les (vuvres de tous les ar-
listes et amateurs résidant en Canada. ‘Toutes
les peintures, etc, destinées à l’exposition, doi-

vent être envoyées le ler février, seront sujettes

! à l'approbation du comités des choix, et, si elles

  

de l'artiste.
| Tous les paquets seront envoyés à W, SCOTT,

Graveur et Doreur, et les communications à W.

sont en vente, elle seront Bon jide In propriété!

ANNONCES DIVERSES
MONTRÉAL, M JANVIER ISTO,

AUC DESMARTEAU, Eo,

Nous Electeurs du Quartier Ste,

Marte, vous prious de vous laisser porter candi-

dat aux prochaines élections Municipales pour
nous représenter nu Consell-de-ViHe, et nous vous

promettous, si vous nous faites l'honneur d'ae-

vopter, d'employer tons nos efforts pour assurer
votre élection.

 

Soussignées

Chas Lamoureux

Alphonse Dulude

A Senecal
J Rivières
AC Dupras
Laurent Thérien, tros

Salem Dufresne
Francis Dorny
Joseph Belérose
Henry Gauthier
Louis Deslaurier
Casimire Parisean
QOChampagne
©) Morin
Joseph st Hilaire
Louis Gauthier
FX Masson

John Buller

David Benson
Fra Raimond
John Johnson

Xuvier Collin

Jos. Nu Dulane
J.B Puhamel
A1, Rucette
J Louviere

M Dagenais

1 Desjardins

Pres Chauvin

Mathew Murphy
Ls. Gialurnean

1. Devins
James Carle

4 Chambers
Chs Lauzon Alfred Boy pare

A Thoin \If, Roy tils

J Mount, MD IL Germain
S Malette A, Latontaine

L Leriche dos, Lepine

Lotus St Martin CPrevost.
Win Bermiet dos, Provost

B MeKlosky Irs Corbeil

Lanvent Therien. père © ConlHer

LG l'rovencher Ls. Lauren.

Prime Lapierre Frs, Laurence

Tos Groleau vin
Frs Lauzon JB Chartrand
Jos Parisean Frs D'Eacourstire

Plerre Giroux Alb Piel
Patrick Coyle Alfred Contant

Chis Goyette I Desints

Joseph Poitras C Vinette

O Maillon M Blain
Fdward Coyte JM Emon

Wai Arnotte L'Lufraneld o
Antoine Churmont | Provost
Clhs Durreste A Dufresne

FX Veslaurier Win Lanahan

Jos Girard Jos Belanger

N Benue UC Lecovirs
Antoine Dewy 4 Hinton

bottis Lebrun Or Lavage

B Demers Fasebe Larai
Jos Patenauete "rs Benin
dos Quevillon AY Nerhonte

Gilbert Giroux I Het

B Laporte d Lovaunge

Napoléon Grolet LL Ilurtezu

Pierre Lyloinu O Asselin

Thomas Batyy FE Dalornn +

Pierre Beaulieu Sebastien Lato

O Desjardins J Riehl

Louis Payette t Ladibeut >

Ignace Choquette Divan
JE Beandain FX, Corbin
Prudent Gougeon Joseph Leate

François Dubé bi Lapierre

Moise Perveantt Lo 1 Bourgeois
Octave St, Martin M Brouillette
Jueques Lavigne D'Desniarteau
Cluvrles Gautliier © Mathurin

Josepli Côté AL Benard tits

  

 | Te FRASER, Secrétuire-Trésorier, hoite 606),

Bureau de Poste.
, ZT janv. 1951-67 |

A VECNIDEZIC.
  

DEUX FRRMES de valeur, situées près de la
ligne de la Province, Odelltown, appartenant au
trefols à eu Willlam Robinson, Ker. Pour être
vendues ensemble où séparées. Une bonne maj.
son eu pierre, des granges, étables et bâtiments
sont Grigés sur les lienx. Titres Incontestables.
s'adresser à M, J, USITIERWOON, 59, rue St,
Urbaln, Montréal, ou à M. CH, ROBINSON
Lacolle. as—t5

Ny ‘An

SEVERE RIVARD, ECR, AVOUAT,
i MONTRICATLLL

Nous soussignés, électeurs du QuartierSt, due

ques, vous prions de vous laisser porter candidat

aux prochaines élections municipales pour repré-

senter ce quartier au Conseil-de-Ville,

Nous ferons tout en notre pouvoir pour assurer

le succès de votre Clection dans le enx où vou |

voudrez bien accepter notre requisition.

U. Melancon LB Voligny
; 1L Béliveau l'ierre Contant.
Joseph Leblane DC Franeour

Touss Papineau CU Giroux
J Bte Larue IM Dufresne ;

Léon Deron J A Gravel
George Fulluin 1 Devins

Josepli Richan! IF Beaudry !
Joseph Corbeilie J Royal ;

Alexis St Charles LAJetté
Fugène St Charles L Betournay
Joseph Versailles NH Bourgouin
Olivier Landerm:an JC Lacoste
Joseph Jeannot Charles Catelli i
David David D Filfatreault
Louis Monast®s A Laforce
Gilbert Hétu VUrgel Perrault
Dosité Bazinet pH XSt Charles
Louis Pepin Benoit Bastien
J Préfontaine Augustin Lubell
O Berthelet Kalouard Bastien
À Larocque Idmond Defoy

Jolm Pratt [, Beaudry
Joseph Doutre Casimir Bourassu

CS Cherrier JB Lépine

Is Robillard M D Théophile Belisle

P ETleault M D l'rançois Lanthior {
Naz Villeneuve Audré Wilcott
JH JobinN P Augustin Martin
J MLoranger Joseph Marsan
1,0 Loranser l’ierre Blondin
J B Poutré

|
|

R Camirant |
FX A Trudet |

{

|

 

 

Amable Prévost

FX Archambault,  Fournler
Gustave ADrolet 1, \" Blanchard
FH Rainville J Christin
I’ Joly T Cipihot

S Géllnas M Laurent |
Isidore Leclaire

JG Tranchernontague
L, Bédard N PF

Jacques Grenier i

LGG Bétiveau i
|
!
I

A A Trottier
F X Lantier
Alfred Dumouchel
Alfred Lilie
M Hannan Jr
Joseph St Charies
Charles Lamoureux
Augustin Vandelne
J B Hogue
Hercule Bourassa
Lonis Carte
Jos Lorange
Jettenne St Germain
Pierre Charest
JT Hazen
R Corneltier
R Malborne
O Drouin
I> Deschatelet
M Robillard
J Johnston
Pierre Duclos
Edouard Dubols
François Dubois
Jérémie Perrault
Napoléon Benuedry
Omer Allard
A Bissonnette
M Bertrand
W Keinhardt
Jos Lévelllé
Dr À Dagenais
J Simard, NP
J B Rolland

JFSincennes

I Riewtord
Louis Laurin :

Dr §* F Mount i
Henri N Lacroix
J It Ratelle '
François Soucis<e

Rémi Courcelles
Joseph Soulllère
Joseph Brunet

I' Pde Grand Pr
C de Grand Pré

Médard Beaudoln
M Cheney

Henri J Clarke ;
A Ricard M D) }

J Pigeon

H X Langelier
HI Trudel M 1)
JA Lajole
N KH Desmarteau
R Grabam
CE Belle N P
Alfred Trutenu
O Cartier
Alexis Maheu
Adolphe Dumaine
Benjamin Comte
Félix Boismenu
Adolphe Homler
I. N vavernny
1, D Duvernay

MEssiEURs,—Le nombre et l'importance des
noms attachés à la requisition que vous me fal-
tés l'honneur do me présenter, m'obligent jusqu’i
un certain point d’accepter la candidature de
conseiller du Quartier St, Jucques.
Cette marque de confiance exige des sacrifices

réels que je n'hésiterat point cependant à faire,
81 Je suls élu.
Je consacrerai letemps qui sera nécessaire à

l'accomplissement des nombreux devoirs de cette
charge, ot tâcheral par mes efforts de me rendre
digne du mandat qui m'aura Gté confié,   Stilwell, nettoie le cuivre.

8. RIVARD.
Montréal, 19 janvier 1370, a |

ico Cruikshank |

Ire. Xavier Duy Antoine Bina

Magloire Lepine M Lagnon

François Calamet Hiéaneher

Jules Thibodean M Dumesnil

Jfenri Lépine louis Courtois
deanBte. Gauthier Louis Roegne
John Brown Xavier Papineau

JolMorley Josepls Forbes, pore

Franeols Guailheault llouard Forbes, tils
Thomas Mercier Joseph David
Solomon Racette Amable Marion, pore

George Pinette Louis Lavigne

Louis Chanpatsetre Charles Dumuesnil
Voula Baaness ls Cyrille Chevalier

Etienne Lussier Joseph Barrette
Louis Brunelle Louis Tremble
Hyucinthe Mewther L, Philippe Bourseoi-

Maurie: Pepin Antoine Milner
M Laforee Léon Landry

Franceis Contain FIL Mercier
Joseph Bowen JB, Destauriers

 

Aux électeurs du Quartier Ste, Mar ie,

SLEURS— FL t'est pus nécessaire de vous
dire que je suis très flatté de votre 1equisition

me demandant de me porter eandbdat pour vous
représenter aux Conseil-de-Ville,

Lin me rendant à vos vœux, je VOUs assure que,
«uns le cas où je setids élu, je nl'efforce de pro-

  

mouvoir fidèlement «tassiduimnentles intérêts du
quaartier ainsi que ceux de notre helle ot prospère
cits

de suis, messieurs,

Votre obéissant serviteur,

CU DESMARTEAT.

 

REGENERATEUR INDIEX PATENTE
D M, LOUIS LARIVE.

, Voulez-vous empécheriachüte de vos cheveux?Voulez-vous avoir une belle chevelure? Voulez-vous faire tisparaitre l'inconvénient d'an crâne
chauve? Voulez-vous unexcellent remidecontre
les maux de têtes ?
de M, Louls Darivé.
En vente chez tous les Pharinaciens.

LOUIS LARIVE,
I jan—an- 51 Rue Ste, Elizabeth, Moutréal.

A LOUK.

 

 

Usez du Régénératerr Indica 

 
ex,
Aux EE
TE2   

 

Ce MAGASIN 46 et 418, Rue St. Paul.
Un gram! Magasin construit en bois
avec Clos sur li rue Colborne. Entrees

LES pur les rues Colborne et Wellington.
Une FERME à In montagne d'à peu près 90 heros

avec nmison en pierre, etables, ete,
S'udresser à

NELSON DAVISa

& janv.

 

ON A BESOIN
De PORTEURS pour “P'OrINtoN Prbnique

S'adresserau No. 10, PLACE D’'ARMES,

25 janv. ci=61

Acte concernant la Faillite, 1869

DANS L'AFFAIRE DE

GEORGE FLETCHER, individuellement et
comme Donald, ci-

devant faisant affaire sons les noms et
raison de Donald et Fletcher, de Montréal,
commerçant.

sovié de

 

Andrew

  

[Fann
 

Je, soussigné, John Whyte, de In Cité de Mont-
réal, syndic officiel, at é{£ nommé syndic dans

cette affaire.

Les erennciers sont notifies de filer leurs récin-
mations devant mal sous un mols,

JOHN WHYTE,
&yndie.
b&—G4Montréni, 25 janvier 1s70,

AVIS,

FOULDS ET HODGSON ont déménagé au côté
opposé de la RUE ST. l’'AUL, No. 817, (BBATISSE
DRS SŒURS)-

20 Janv. zun—61

PHARMACIE.
 

PARFUMBRIE VICTORIA.
RIGAUD & Cie.

45, Rue Richelicu, à Paris.

SAVON MIRANDA

A BASE DE SUC DE LYS ET DE LAITUR.

11 possède le parfum le plus exquis, mousse
abondamuient et conumunique à la penu le ve-

touté le plus parfait, 11 est complètement privé

d'ucide et par conséquent tnoffensif pour la peu,

FI sumde l'essayer pour se convainere qu'il ré-

unit toutes les qualités, que son oieur est persis-
tante, qu'il dure longtemps et défi toute com-

paraison,

l'OLUTINE BIGAUE

Lau de toilette déliviense, extraite du Baume
de Tolu et des plates les plus odoriférantes
Elle remplace avantageusement les eaux de Cu-
logne et Viniigres de toilette les plus estimés,

adoucit et rail uit ba pean et ind copnutaique

une nouvelle vigueur,

 

 

L'ENTRAIT D'YLANGYLANG ET 1e
BOUQUET DE MANILLE.

POUR LE MOUGHOUE,

Ces deux nouveaux pariums que nous venons
“d'introduire en Europe où ils ont reçu l'accueil le
plus empressé, sont préparés avec l'Essence des

fleursde l'Unona Odorantissima que nous Grisons

distiller aux Philippines, Leurogeur est d'une sua-
vité inconnu, Îls répanilent stccossivement sur le

mouchoir les cmanations tes pls deletes, Kn
Uni mot, x laissent loin derrière eux les Extraits

de Jockey Club, Violette, té, Ne prendre que

veux de notre nuaison, si on vient 4 les avoic

pursetde premidre nudn.

DENTORINE RlO VEN

ou Flixir Dentifrice à hase d arntpont (ous

les soîns de La bouche ; À raffernuit les gencives el

préserve les lents de la enrle,

CREME DENTIFRICE SOLIDIFTEL.

On ne saut Troprecontmmnmider cette élégante

nouvelle et déliclense préprivation ; elle donne

aux dents Ia hlancheur le plus échdante, rattermait

s gencives el tt ques Pigeon venient des pai

pres ef opluls dentifrices, qui couttennen lep

souvent dus acides dangereux qui attaquent lé

dl Jélle ne Tatsse aueun dépét dans Lu brosse,

ett colore les erins en rose et comtunnique ectte
fe condenais gencives el cnx bes res,

  

POMMADE MIBANDA.
HUTLE MIRANDA.

Composées de substianees toniques et ortin-
autes; elles possèdent Utr par um des plus doux
et des plus agréables. On peut les appelerte vé-
rite tedsor de hn chieveluars,

 
COLORIGENE Rhist hb.

ULGÉNERATEPH DE PA Cotton
LIVE DES CHEVHE A.

 
  Luge VET -

Fu lait fours au neuxtmiuni, sas emploi d’iu-
cune autre substance, il rend aux cheveas teur con
leur primitive, sans tacher a pean, ni salir le
linge etsans présenter le moindre dinger dons

ment son emploi. Le Colorigène aliflère entièr
de tones les telutures 4 base de nigra
vendues Jusquii ce Jour et qui nécessitent l’'enm-
ploi de deux où trois liquides dUférents,

Dépôt, à Québee, chez MM, John Masson et cie
Montréal, chez MM, Devins et Bolton.

  

BELTSINRA EIRGNAEN ATERES#MED

UNE LOTTERI
tou?! à fuit

chable.

Caractère irrépro-

5.000

SERONT DONNES EN PRIX

DURANT LIL MOIS ATUL,

IN LA MANIERE SUIVANTE:

Chaque paquet sur vingt-cinq, d'une livre eba-

aun, venda par nots contiendra

UN BILLET D'UNE PIASTRE!
Een mde tenips nous garantissons que fa QUE

lité dn Thé kera in meilleure quel’on puisse avoir

pourle montant, Notre but est d'engager toute

personne à

VENIR UNE FOIS,

Lihious comptons cusuite sur la qualité de
articles pourles engager n

no

Venir encore et encore.

Cet argent gue nots donnons repré-oute pleine-

ment

LA MOPFIE DE NOS PROFITS

Mais nous poas contentons ie

'Ventes rapides et de petits profits.

Nous avons les THES suivants en
d'une livre, dont tous contle
des PRIX Mentionnés ef-dess

paquets

nnent Le moyenne
   

brag JAPONAIS REELLEMENT BON, 55 et
GO cents pur livre,

THÉ JAPONAIS DIS CHOIX (le meilleur qui
xoit Lnporté) 65 et T5 cents

THE ANGLAIS POUR LE DÉMEUNIER, Hô,
GO et 70 cents,

EXCELLENT THE VERT, (Young Hyson), 60
et 70 cents.

THE VERT SUPERFIN, (Young Hyson), $0

cots ot 91,

 

LEMANQUEZ ADRESSE ¢

La Compagnie de Thé de
l’Inde et de la Chine.
VEN

Mm > RUIS 39 | 0

™ | BLEURY. | ©
REN.TENET

AASNOtre marque commerciale est «ur tous
les paquets.

2janv. am—ol

—Le polisseur liquide de ln Puissance, de
Sitlwell, nettoie l’étain (Britannia metal.)

 

 

DES PRESENTS DE NOEL ET DU JOUR DE L'AN! !
SONT DONNES CHEZ

"TH UR

NO. 131, GRANDE

 

RUE

STON,

ST. LAURENT.
 

Nos prix ont. £16 assez réduils
TIMURS TON pour Noel et

por, parmebtre À tous ceux qui achètent de dire que les Présents “de
© Jour de l'An sont les meilleurs.

131, GRANDE RUE ST. LAURENT.

 
i

|
{

VENTE PAR ENCAN.

 

PAR A. BOOKER,

de Maisons,

M, BOOKER à reçu instruction de M, iH, H.

GEDDES de vendre par eneun, VENDREDI pro.

chain, le 23 JANVIER 1879, aux salles d’encun
No, 461, rue Notre-Dame, cetle magnifique résl-
dence en briques 311 RUXE CRAIG, vls-A-vis le

Carré Viger,

 

Y ente

—AUsst

Ces DEUX MAISONS confortables eu briques,
Nos, Det 1, RUE ST, CONSTANT.
Les titres sont parfaits, In propriété est com-

muée, eb les conditions sont très libérales,
Vente à 250 PM.

76 janvier.

 

iG

 

Nouveautés en Jupes

MCLURE & TELFRR,
JUPES PIQUÉESpour Ss, td,

 

 

LHVRAGES FRANÇAISENLLAINE DIS;
BERLIN,

Quetqite chose tout à falt nouvean, wontré pour

Li première fois aujourd'hui,

F'ANTOUFLI-S,4

DIRAPSAUX,

L'OUSSENS SZ
CHAISES ete

  

  

PELL
ol MAD

=,

FAUX.

  

Lav première vente de cent douzatnes de COIR

SES As, L0Ed, Le pare, Dans quelques Jours, où
en offrira Un autre lot 164, In paire,

 

 

VETEMENTS THE DESSOUS

Four Damnes et Demoiselle.

ouvert atjourdhul

LOT SP RCA
Cenueonp at-gessons des prix regio,

UN

 

COLUETS DIé DEMOISELLES,

15, FOULS, Su, pb, Bey, Hs

OBS DE NUT, Ssh, ds Gil, Bs, Ie nk

COLLETS DIS DAMES, retrousses, ilies of hro-

dds, is, tdBs, 8s 54, C1 TS, GA,

om sollicite une visite,

RUE NOTRE-DAME,
al

COURS PREPARATOIRE

bls

ELEVES en MEDECINE
Lie sottssignds sera putt, da 1oetobre coneamt sa
iL INTO, 0 donner dans tes deux langues, de
" ; wes Brion hes Primaires et 19

tes de in mmédecine,

La,

15 #     
   

TURGEON, M.D,
Universite Metall A, Ly 1860,

Fieve de Wer Clinique 1866-67
Medecin Oculiste de Le Madson Kusene Napoleon

| nov-—em SR I'arls, France

   

À VENDREOU À LOUER.
[ ] NESUPERBE PROPRIETE, Rue

J Sherbrooke, No, 239, Est, de 0) x
dik
nvee une malson on
    utie rue projet sseru derrière,

arique à deux
ge leurles, Bnangards,
étautres bâtiments, La malson est finie nu goùt

oy, ayant apparells de chauffages, baïns et
latrines,—avec un paire sur le devant, reniplit de
hemnx arbres, Possession nu ler mal prochain,

 

  

 

 
UN TERRAIN, colo des ries Cielicax el Cony.

Ville, de TEX HG, avee beaux arbres dessus,

UNIS MAISON en pleree de talite, Rae St, Ga-
hriel, 55 x 76, adoptée pour Ilôtel où suresux Pu.
blies, ‘litres incontestables,

Lie soussigné à aussi plusieurs autres propriétés
de videny à disposer aux meilleures conditions.

UN, GAUTHIER,
gent-Collecteur,

12 Rue Notre-Dame.

    

jan 4 ma

I RICHELIEL,JOMPAGNIELA COMPAGNIE
L'ASSEMBLEE GÉNÉRALE SANNCELLE

des Actionnaires de In COMPAGNIE DU Rilre-
LIEU aura Heu à son Bureau, à Montréal,

Jeudi, te 10 Février prochain,
À DEUX heures de l'après-midi, conformément
À la quatrième clause de l'acte d'incorporation,
Les Uvres de Transport seront fermés due:

Janvier courant au 16 Février prochain, les deux

jours Inelusivement,

(l’ar ordre,)

HN. BEAUDRY, Secrétaire,

Bureut de La Compagnie du Michelleu, ?
Montreal, 21 Janvier 1870. $

 

RESTALRATEUR POUR LES CHEVEUX
du Dr. Ayer.

 

Pour donner aux cheveux leur couleur
et vitalité naturelles.

TEST un article de toi-
lette qui est à lu fuis

Y agréable, pur et propre à

la conservation des che.

veux, Les cheveux gris ou

ayant changé de conleur

sont bientôt rendus à leur

état primitif, avec le bril-

lant et la fraicheur de la

Jeunesse, Cette préparation a la vertu de don-
ner de la force aux choveux, de les empêcher

de tomber et souvent de les faire pousser sur
les têtes chauves. lien ne peut restaurer les
cheveux quandles follicules sont détruites ou

gâtées, Ce quil reste peut être conser-
vë par l’application de ce liquide, Au lieu de
salir les;cheveux comme certaines préparations,

il les tient propre et leur donne de la vigueur.
En en faisant usage de temps à autre, on em-

pêchera les cheveux de tomber ou de grison-

ner et conséquemmentla calvitie,
Comme il ne contient aucune de ces subs-

tances délétères qui rendent certaines prépa-
rations dangereuses pour les cheveux, le Ress
fauratour ne peutque leur faire du bienet non
du mal. Si on l'emploi simplement comm

ARTICLE DE TOILETTE, *
rien autre chose ne peut être plus convenable.
Ne contenant ni hulle ni teinture, il ne tache
pas mêmele coton blano, et cependant dure
longtemps sur les cheveux en leur donnant na
heau lustre et un parfum délicat.

PV
Préparé par

Dr. J. C. Ayer & Cle.,
Chimiste pratique, Lowell, Mass.

PRIX : — 81.00.
HENRY SIMPSON & CIE, MONTREAL,

Agents généraux.

   

 17 juin 2860, cfpa—an—188
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VENDREDI, 28 JANVIER 1870.

HOTELS & RESTAURANT

RESTAURANT DU PALAIS,
NO. 9, RUE S1. JACQUES,

(Près du Palais de Justice,)

MONTRÉAL,
 

Lunehde midi trois à heures 150,
Diner à toute neure 25c.
Meilleurs comestibles et liqueurs de première

qualité.
Ouvert le matin à l’arrivée des bateaux de Qué-

bec et aussi aux heures de l’arrivée des convois
de tous les cliemins de fer.
Sjuin.

M OFORE JEAN, de Cacouna, pro-
1YL. iétaire de la Maison connue sous le
nom de JEAN"3 HOTEL, informe sa nombreuse
pratique et le public en général qu’il vlent de
s'installer à l'HOTEL DU CANADA, à Montréal,
où il promet à tous ceux qui voudront bien lui

faire l'honneur de le patroniser tout le comfort

possible ; sa table sera bien fournie et le service
sera promptementet poliment fuit ; ses liqueurs
et cigares seront toujours de première qualité,

HONURÉ JEAN
A

aù--"73
 

&septembre.

  
ANNONCESDIVERSES|

DEMENAGEMENT.

ST. GEORGE& DRAPEAU
ONT TRANSPORTÉ LEUR

Magasin de Ferblanterie et

—av—
. “w

RUE ST. LAURENT,
LA GROSSE CAFETIERE |

ROUGE,

‘Tout en remerciant le publie et leurs amis de

l'encouragement qu’ils ont reçu Jusqu'à ce jour,

MM,St, G. et D, espèrentse rendre dignes de plus
en plus de leur confiance par la ponetuallté avec
laquelle les ouvrages seront À l'avenir exécutés,

ét aussi par In variété, et l'augmentation du fonds
de leur nouveau magnsin. Hs ont en main et à

des prix réduits un assortiment complet de fer-
blabterie; 11s prennent aussi les ordres au dehors

pour Le confection et réparation des couver-

tures, dutles et dulleaux.

Ayant ansst un assortiment complet de 1hyaux

a enn el à gaz, glacières, chain plures, gazellers et
bains, les ouvrages dunx celte branche seront fnits

uvec les meilleurs matériaux el exécutés sous le

plus court délai. Is posent aussi les fournaises à
air chad de toute dimension, et les certifients
qu'ils ont obtenu démontreront que leur système

est Un des mellleurs connus Jusqu'à présent,

= aout. fin- 20

BiLLARDS FRANCAIS,
A VEN > LE.

De magnifiques BILEARDS reeus récemment
du France, avec accessolres.

Prix modérés,

S'udresser pour les conditions ou

- - a
No. 93, RUE NOTRE-DAME,

AU Ir ETAGE,

Un spécimien des Billards se trouve exposé dant
lu salle de FHôtel Jacques-Cartier, Place Jacques
c‘urtier, Montréal, am—{9

DESMARTEAU & LAMOUREUX,
LERPICLIIRS

En Gros et en Détail,

if, RUE STE. MARIE,
Ont continuellement en mains un assortiment

des plus complets consistant eu

Epiceries de Familles, Farine, Li-

queurs, lite.

Plomberie

AU. 95,
ENSEIGNE DE

 

 
M. CHS, D'ESMARTEAU salsit l'occasion de In

soclélé qu'il vlent de contracter avec M, CIS,

LAMOUREUX, négociant bien connu à Montréal

pour remercier ses nombreuses pratiques et le

public en général, de l'encouragement libé.al qu’i
a reçu C’eux par le passé. Au nom de la soclélé
il sollicite maintenant leur patronage. Le local

édant de beaucoup agraudl, il peut offrir aux pra-

tiques plus de comfort que par le passé, AUss] In
société est en mesur3 de vendre à des prix très-
aécluits, Vu l'augmentation considérable de l'as-

sortiment. 12jan.—am—52

ELIE SAVARIAT.

Euntrepreneur—Charpentier— Menuisier

328 Rue Jacques Cartier.
MONTREAL.

‘lout ordre exécuté avec promptitude et sous le
plus court délai à prix modérés.
23 16v. 1569

St. Lawrence Drug Hall,
COIN DES RUES ST. LAURENT et STE.

CATHERINE.

na-—88

Présents de Noeletdu jour de l'An.
Parfums depuis 124 cts. jusqu’à 83 1a bouteille.
Sirops de toutes sortes pourl'usage des fatuillles.
Gardez une bouteille d’Elixii pulmonaire de

Snelling dans la maison, pour la guérisen des
toux et rhumes, ;
Le ciment pour tout réparer est un article utile

“41e chacun devrait avoir. Prix 25 centins.
d.D.1, Ambrosse prête son n tention person-

nelle a In préparation de toutes ses prescriptions,
Cloche de nuit.

JP, Le AMBROSSE,
Pharmacie St, Laurent.

Assistant de la Compagnie des l'harmaciens de
Londres, Associé de la Éoctété Pharmaceutique
tte lu Grande-Bretagne. Licencié nu Collége des
Médecinset Chirurglens. coln des rues St Laue
rentet Ste, Catherine Montréal,

4 juin 1864.

A VENDRE.

Plusieurs Cotlres-forts (Sa/es) ce seconde matin,

à l'épreuve du feu.
Conditions facHles.

 

nn—J72

Sadressera

1. PLAMONDON,
29 nov.—em-18 25, Rue St. Gabriel

SACS POURGRAINS.
A vendre à Las prix.

LEWIS 8 BLACK & THOM,
181, Rne MeGill,

an—181

 

Jun 1369  

A VENDRE.
Joss CF deux magnifiques Muisous en

ind Pierre de Tallle, situées sur In Rue
St. Antoine, portant les Nos. 396 et 398
faisant partie de la jolie Terrace qui

content les superbes résidences du Juge J.C.
Coursol et Henry Judah, écr., etayant écurle et
hangards avec ruelle en arrière. Ces deux mai-
sons onttoutes les améliorations modernes.
Chars Urbains arrêtent à la porte.
Conditions lesplus fucllen, S'adresser4

M. LAURENT, Architecte,
No. 14, Rue de l'Hôpital.

(India Chumbers.)

 

Les

30 déc—am— 13

  

DENTISTES
eeees

LE DR, TRESTLER & FRERE,
DENTIS TES,

Extraient les dents sans douleurs
AU MOYEN DU

Chloroforme ou dn Gaz Hilnrignt,

Au No- 43, RUE NOTRE-DAME,
MONTREAL:

 

sept. 247  

ANNONCES DIVERSES,
LOUIS PLAMONDON,

BUREAU D’AGENCE,
No. 25, RUE ST, GABRIEL.

M. L, P. se charge de toutes espèces d'ugeuces,
Ventes de Maisons, Terrains, Maisonsà louer, ete
N.B.—Les personnes qui désirent disposer de

leurs propriétés avantageusement feront bien de
s'adresser au plus vite au susdlt.

10 Jan

 

am->50

~G. SCOTT & CIE,
No. 637, Bue Craig,

Manufacturlers do Patrons et Objets en Fonte

de tous genres.

Auss] Modèles pour le Bureau des Hrevets

promptement et clégamment. exécutés.
19 nov, ni—10

TES «L Soutiers de THURSTON,

 

 

131, RUE ST. LAURENT,
 

Venez et choisissez nos dernières Modes,—stre=
tout Jes boltines 4 boutons, donblées en fourrures,
dela Princesse Alexandria, eb un grund nombre
d’atres sortes aux plus bas prix de lit ville.
18nov cm7

 

FETES ! FÊTES ! FETES !

(PRESENTS | PRESENTS ! PRESENTS !
IN MAGXIFIQUE ET UTILE PRESENT!

 

Un -ouventr durable et agréabce à ceux

qui ont besoin de Lunettes pourvoir.

 Allez chez LAZARUS, MORRIS ET CE, 205

Rue NoTtE-DAME (second étage), qui ont un ma-

gnifique FONDS de belles LUNETTES JON OR,

el de LORGNONS urrangés uvec nos célèbres
LENTILLES parfaites fabriquées par nous et
garanties pour cinq années, Les meilleures bins

le monde pour fortifier et préserver Ia vue.
On ne peut trouver de present plus acceptable

pour nas parents, amis, ou ceux qui ont besoin

de Lunettes,

Elles sont belles, utiles €f durent plusteurs au-
nées sans qu’ soit nécessaire de changer.

Les Verres peuvent être remplacés pair de ser-

Blah es,

A vendre pir nous seulement,

so. 7

ACV ES

AVS PUBLIC est par le présent dont gue le
soussigné, Jean-Baptiste Livernois, commerçant

de In Cité de Montréal, fera application à la pro-
chaîne Session du Sénat du Canada pour en obte-
nirun Bill de Divorce d'avec sa femme Lucie
Cusavant dit Ladébauche, pour cause d'ictaltère
et autres causes,

JEAN BAPTISTE LIVERNOLIR,

Montréal, 21 octobre ISGIL tmi—2e2

PRODUITS PHARMACEUTIQUES

GRIMALDI&Cit.
45, Rue de Richelieu, à Paris.

 

 
SIROP EF VIN DE QUINQUINA FERRUGINEUX,

Médienments tonlques et reconstituants des
plus estimés : {ig ont Pnvantage de réunir sous une
forine ngréable et sans decomposition le fer asso-
clé au quinquina, pour le traitement de toutes les
affections dues à l’appuuvrissement du sang, Ils
sont. précieux pourles Jeunes persotunes délleates
et difficiles à se développer.

 
EtIXIR DIGESTIF DE l'EPSINE, l'OUDRE ET

PILULES DE PEPSINE.
La pepsine est une des plus récentes découver-

tes scjentifiques dans lu thérapeutique. Agissant
principalement sur les organes de la digestion,
elle possède Ju propriété de Tuire digérer pour ainsi
dire sans le secours de l'estomue,lêlle fait ainsi ces-
ser les mouvements d’une mauvaise aigestion, et
meme dispantitre les vomissements des dunes
envelntes,

   

GUARANA OU PAULLINEA.

Substance végétale entièrement inoflensive qui
guérit Immédiatement les migraines, maux Ce
tête, névralgics, ainsi que les diarrhées chroniques
rebelles où cholériformes. La boîte qui conties +
12 paquets coûte 50 pourcent meilleur marché que
tout autre.

INJECTION ET CAPUSULES VÉGÉTALES AU
MaTIco.

Coniposées avec l'essence obtenue de la plante
de ce nom, eHles ont toujours été employées dans
les maladies secrètes, avec le plus brillant succès.
Elles Unissent à Une grande efficacité, l'avantage
de n'occasionner dans leur emploi aueun des in-
convénients des anciens remèdes à base de copa-
Lu, cubèbes, ete.  
PASTILLES PECTORALES AU SUC DE LAITUE ET

LAURIER-CERISE,
Bonbon délicieux et agréable à ta vue, contenant

les deux principes les plus calmants de In matière
médicule, employé avec succès contre la toux, la
grippe, les bronchites, In coqueluche, ete,

SIROP DE RAIFORT IODÉ,
Considéré comme le mellleur succédané de

l'huile de foie de morue. H résulte d'expériences
faites dans les principaux hôpitaux de Paris que
ce sirop à tonjours donné des résultats supérieurs
à ceux de cette huile si répugnante aux malades,

11 nexiste pas d’enfants lympathiques sujets à
l'engorgement des glandes ou aux autres inconvé-
nlents d'une fhiblesse de constitution, qui n’alent
employé ce sirop sans en éprouver les meilleurs
résultats,  
PHOSPHATE DE FER LIQUIDE PU DR, LERA,

I renferme dans sa composition les éléments
constitutliy des os et du sang; c'est le plus ra.
tionnel desferrugineux. 11 convient nux jeunes
filles les plus délieates dont fe développement est
tardif; et comme sa principale action est do res-
tituer au sang appauvri le fer qui lul manque, et
aux os le phosphate qui fait leur base, il est con-
sellle nux personnes déblles, soi que cette débili-
té provienne de maladie ou de quelque autre mo-
tif, T1 s'emploie toujours avec des résaltats sur
prenants,  

CIGARETTES INDIENNEN,
au Canubis indlea, contre l'asthme et les diverss
maliddies des voles respiratoires. Tous les moyens
préconisés jusqu'à ce jour contre l'asthme n’on
été que des palliatifs sous toutes les formes, ayant
pourbuse la belladone, le stramonium, là nico
tlane, l'oplum, le récentes expériences faltes
en Allemagne et répétées en l‘rance ont prouve
que le chanvre indien du Bengale possédait de
remarquables propriétés contre cette maladie,
ainsi que contre là toux nerveuse, kn phthysie
Inringée, 'enroucment, extinction de voix, les
névrilgles faclnles et Vinsomnie.

 

PASTILLES DIGESTIVES,

e Lactate de Soude Side Magnésie de Burin du
uisson,

Pharmacien, lauréat de l’Académie Impériale de
médecine de Paris.

Cet excellent médicament est prescrit par l’élite
dex médecins coltre le dérangement des fone-
tions digestives de l'estomue et des intestins tel
que : Gastrites, Gastralates, Digestions longues, la-
bovieuses ou douloureuses, les renvois de gaz, le gon-
flement de Pestomac et des intestins, les vomissements
après les repas, le manque d'appttit, l'ameigatsse-
ment, La jarenissr, les maladies dufoie et desreins.

 

SIROP ET PATE DE SEVE DE PIN MARITIME
de Lagassé, Pharmacien à Bordeaux.

Employé avec succès dans le traitement de
catarrhes, bronchites, hémoptistes, et les diverse
périodes de Ia phtiste.

11 guérit les crachements du sang, les toux les
plus opiniâtres, l’oppression, les douleurs de l’es-
tomac, l’altération de la voix, les accès nocturnes
des asthmatiques, et modifie les lésions graves des
o'gancs teapirato res.

pôt à Montréal,
DEVINS ET BOLTON.

Québec,
JOHN MUSSON ET CIE,

11 février 1808. afps—an—12
 

YMNASE DE MONTREAL, Rue Mans-
field, est ouvert tous lesjours de 8 heures A.M.

All PM. Un professeur habile dont les services
sont toujours 4 la disposition des membres gratis
réside sur les eux.
Une salle de billiard avec quatre tables et une

Salle de Boules avec cinq allées, toutes en bon
ordre, sont annexées au Gymnase.
Le surintendant reçoit sur les lleux les noms

des nouveaux membres.
15nov, an—-afpg—0

|

oct

|

|
|

LE PAYS.—EDITION QUOTIDIENNE.

PHARMACIE.

NEVRALGIE,
Un reméde sr et certain pour les douleurs dans
lu mâchoire, 1a figure,le cou, etc,
Onle trouvera aussl très efficace pour améliorer

ln digestion lente, lu perte d'appetit, ete, etc.

BAUME PECTURAL de MARUBE de GUUL-

DEN,
Uu remède Inappréelable et infaillible pour les

toux, les rhumes, la toux crlante, ete, etc.
Préparé seulement par

J. GOULDEN,
Pharmacien,

(Près le marché),
177 et 178, Grande rue St. Laurent.

Venant d'arriver par le * Moravian,

HYACINTHES, TULIPPES, NARCIS-
FES, CROCUS, GLAIEULS, GOUTTES DIS

NEIGE, ete, ete
Hyncinthes rouges, blanches, bleues, jaunes et

notres, (un fssortiment de chotx), herbes d'hyn-
cinthe, mousse sèche, herbes sèches, ete. !

Le soussigné estaussi agent pour la vente en
gros et en détali de Savon Désinfectant Carboni-

que de Marey Lewis et de médecines pour les  chiens, JAMES GOULDEN,

Pharmaeler

(Près ie marehé), |
157 et 1749, Rue Et, Laurent, ‘

vit {

 

ANNONCES DIVERSIS,

AVI =,

JE DONNE AVIS que Je ue seruf respons
sable d'ancune dette contractée en mou nom
Bills un ordre signe par mol,

JO MERCHER,
Moutréal, 25 mars ist, 115

1

Poudre allemandeà boulanger
de Savage, |

Poux fuive le pain, les biscuits, les patis
series, ete, beauvop plus légers et

foueilleur marché que pur au
co autre procédé,

Lu haute réputation dont la poudre à boulanger
de Savage a jont depuis un st grand nombre d'an-
nes, est une garantie de l’excellence de sie qua-
THE qul n'est surpassice eos ancune poudre 3 Lo-
langer dans le more,
Vendue par tous les épicters respeetables of on

gros et par Fvans, A er et Cle, droguistes en
gros, rae St, Jean Baptiste, Montreal,
Montréal, 16 Dee, 1869,

e   

ILES DAMES désirant se procurer des
Chapeaux d'Hiver trouveront au MAGASIN DU
LOUVRE les modes de Iris et Londres les plus
récentes et. des plus élégantes, fnifs sous le plus

court avis ot meilleur marché que-dans aucun

autre établissement de modes en cette ville.

MAGASIN DU LOUVRE,
2%S, Rue Nolre=Dame.

BATISSES BEAUDRY.

— AUSSI —

     
Tout récenmnent parsteumieor JZihernten:

DRAPS DE POLOGNE, ASTRACAN KP AU-

i TRES ETOFFES A MANTEAUX.,

Habillements d‘iliver aux Prix du GROS.
27 oC1, ISuY ua

 

LEWIN A. HART, M.A, B.G.L,
NOTAIRIS PUBLIC,

29, Ruc St. François. Xavior, 20.
# dée, 1569 an—26

  

BILLS PRIVES.
EX personnes qui, dans ln Province de Québec,
se proposent de s'adresser au PARLEMENT

pour obtenir la passation de BILLS PRIV fes
portant concession de priviléges exclusifs on de
pouvoirs de corporation pour des fins commercia-
les où autres, où ayant pour but de faire toute :un-

tre chose qui aurait l’effot de compromettre les
droits d'autres parties, sont parles prése desnoti-
flés que parles règles ditine et suivantes de a
Chambre des Jommunes (lesquelles règles sont
publiées au long dans Ian Gazette duc Charade), eHles

sont requises d’en donner DEUX MOIS IYAVIS

(spécifiant clairement et distinetement lu nature
et l'objet de la demande), dans ln (azotte du Ce

nada, en anglais et en francais, et aussi dans un

Journalanglais et dans un journai français, publiés
datig le district concerné. Le premier et le der-
nier de ces avis devront être envoyés au Durean
des Bills Trivés.
Toutes pétitions pour Bills Privés doivent être

présentées dans lez /rois premifères semutnes de In
session,

 

   

 

  

 

ALFRED TOP,
Céreffler-co-chetdes Comités et Bills Privés,

Chambre des Comptes,

jis—slOttawa, 13 Déc, 1519.

 

MACHINES A COUDRE

ES
OULINS À VENDRE—Le PREMIER PRIX
a été accorded Jo UD LAWLOR à la dernière

exposition Provinciale tenue à Montréal, en Sep-
teinbre 1568, pour la confection des merlleures
MOULINS A COUDRE DE SINGER manufactu-
rés dans la Puissance du Canada.
Le soussigné reconnaissant pour l’encourage-

mentqu'il a reçu, annonce respectluCUusement à ses
nombreuses pratiques etau public engénéral qu’il
a toujours en mains un assortiment considérable
et varié de MOULINS A COUDRE DEE PRE-
MIËRE CHASSEtant de sa propre manufneture
que provenant des mellleurs [abriques des Etuis-
Unis, ayant tous les dernières améliorations et
accessoires. Parmi lesquels sont:
Le MOULINS DE SINGERà l'usage des familles

ct des manuficlures

 

    

Le do HOWE do do do
Le do ÆTNA do do do
Le do FLORENCEeo  actlon reversible,
Un nouveau Moulin À Navette, avec table, prix
$30; aussi un nouvenu moulin elliptique à l'usage
des familles, construitsur le princ{fpe de Wilcox et
iby, prix (avec table compléte) $23. Moulins
pour fil clré A. B. et C.
Je garantis tous les moulins faitspar moicomme

supérieur sous tous les rapports ceux de tout.
autre manufacturler en Canada. J'ai des certificats
de tous nos principauxétablissements manufnetn-
riers et des meilleures familles de Montréal, Qué-
bec, et de St. Jean, N. B. attestant leur supériorité.
Munlongue expérience dans ce commerce et les
grandes facilités pour manufacturer me mettent
en étatde vendre des Moullns à Coudre de Fre-
mière Classe de WA 30 pour cent à meilleur mar-
ché que tout autre fabricant dans la Puissance.
Joftre en conséquense aux agent8 de meilleurs
moulins à de meilleures conditions
Les agents voyageurs et locaux feront bien de

donnerleur attention à ce sujet,
Un escompte spécial sera alloué au clergé etaux

institutions religieuses.
Bureauprincipal : 365, rue Notre-Dame.
Manufacture : 48, rue Nazareth. Montréal.
Buccursale: 22 rue St. Jean, Québec: “8 rue

King St. Jean, N.-B, et 18, rue Prince, Halifax,

Toutes sortes de Moulins À coudre réparés et
améliorés à ln Manufacture, 48, rue Nazareth, et à
la boutique au-dessus du Hurean, 865 rue Notre-
Dame, Montréal

J, D. LAWTOR,
345, Rue Notre Dame,

6 février 1815. aa—74

“ NUILE DE CHARBON.
UMINAIRE PERFECTIONNÉ.—L'Huile

4 Dunnville on portant d'autres marqucs, trans-
portée par charretée ou au baril. Mesurée tel.

éclairage et Machilnes à huile de ln mellleure
qualité, Commandesde la campagne prompte-
ment exécutées.

D, M, MANN, 174, Rue Lemoine.
em—7 18 nov.

(NO.

|

AVOCATS & NOTAIRES
 

DOUTRE, DOUT
J. LCR

E& DOUTRE
9. D.—B.C.L, J. BTE. D. L.L,B.

AVOCATS,
No. 57,—WVE ST. GABRIEL,— No 57
80 nov. 186 aa—l9

DORION, DORION & GEOFFRION
AVOCATS,

No. 43, RUE ST" VINCENT, No. 43.
AU DEUXIEME, .

L'HON. A. A. DORION, G. R.
V., P. W. DORION, ECR,,
C. A. GEOFFRION, Een,

12 juin 1867 juo—62

GUSTAVE A. DROLET
AVOCAT,

No, 30, Nue St. Vincent,

MHOVTREAL.
lerjuin Jxuy. ua—169

I. S. COTE,
Avocat, b. Le B.

nulls ST. VINCENT,

MONTRÉAL,

M. Core rulven tes Coursde St Jean d’ Iberville,

20,

DUHAMEL ET RAINVILLE
AYOCATES,

2254, Rue St. Vincent.

JOSEPH DUHAMEL, Ho KF. RAINVILLE,
mal 1869. 152

MEDECINES BREVETEES

 

   
  

SK " - a
Earth.s 5 a

ES THE WEAK STRONG

CAUTION. — All genuine has the nama
“Peruvian Syrup.” (Nor Peruvian Bark,"")
Idewn in the glass, A 82-page pamphlet sent
free. J.P DINsMore, Proprietor, 86 Dey St.,
New York. Sold by all Druggists,

 

 

ANNONCESDIVERSES.
E. P. LACHAPELLE, M.D.
RUST. CONSTANT, No. 132,

Aucoin de fa Rue Vitré.
4 nov, fin— Gi

STATET,
39, GRANDE RUE ST, LAURENT,

VEND

Faites à meilleur

marché que les moins

Des Flardes

coûteuses.

Pardessus pure laine- -

Vente de Décembre.

$6.00

Voyez pour la grande

  
AVIS AU PUBLIC EN GENERAL.

À l'avenir, le soussigné sera prêt arecevoir tous

les ordres qu'on voudra bien luidonnerpourrépa-
rer, Vernir, Polir et Nettoyer toutes sorties de
Mentles €1 Pianos,chez lui où à domicile, sion le
préfère.

Li réparation des meubles causant souvent
Leaucoup de trouble on les faisant transporter à
l'atelier, parce qu'alors on risque de les endom-
mager ou les briser, le soussigné offre au public
de se rendre à domicile pour faire ces ouvrages.

On promet satisfrction, vu que l'on ’emploiera

que les meilleurs matériaux,
Le soussigné réfère le publie à MT, D. Hood,

fabricant de pianos, chez qui il a fait des ouvrages
de ce genre prudgant onze ans,

Autres références:—MM. John l'rait, Adolphe
toy, Laurent et Laferce, Mme Joyal, cle.

PIERRE GOSSISLIN,
No. 9%Rue St, Laurent,

Chez M, MÉLOCITE, Orfèvre.
Montréal, 8 Juin 15692 175

J. 1. DAVIGNON,
CHIMISTE LT DROGUISTE,

A à vendre les Drogues of tes Préparations

Chimilgaes les plus pures,

Teintures, Parfumeries,
et anires articles detoilette.

Les ordres des marchands de la campagne soit
excentés tres prom ptement et à des prix excessi-

vement réduits, pour ARGENT COMPTANT.

Dépôt pourlt

Poudre à Boulanger de D'Avignon.
Agence Canadienne pour

L’'ONGUENT ECLECTIQUIS

 

ET

La Poudre de Santé de Derome
DISPENSAIRE DE LA CITÉ:

RUE NOTRE DSME

(Vis-d-vis J. MUSSENS)
Montréal, 17 avril 1869

A. W. HOLDSTOCK,
PROFESSEUR de DESSIN, PEINTURE, ke.

COIN DES RUES

CRATG et St PIFERMIRIS.
21 dée, m3

Dr. LL. J. B. LEBLANC,

CHIRURGIEN DENTISTE,

(Elève et suecesseur du Dr. Jourdain.
No. 581, RUE CRATG, AU COIN DE LA RUE OTÉ

MONTREAL,

De 9 05 heures,

Le Dr. LEBLANC extrait ies DENTS snns dou-
leur, au moyen du GAZ,
28 avril

a—

tta—155

Aa-—112

UITRES.—C. McKIERNAN, Propri¢taire
de I'anberge de JoE BEET. 4 et §, rus Olaude,

vis-A-vis l'Hôtel-de-Ville, offre au public des
hultres fraîches tous les matins, venant directe-
ment de Baltimore.

 

In écailles... - 20 cts. In douzaine,
A ln masse. $2.00 par gallon,

i" . . hal

 

. par pinte,
20 cts archopine.

J ne faut pas remettre à demain avec Joe,
11 garantira un approvisionnement constant.

C, M>RIERNAN.
ned?29 «Jéç, 1860  

 

CHEMINSDE FER

XVIIIE ANNÉE.

-  SIEAME
 

GRAND -TRONC .

   

1869—ARRANGEMENTS D'HIVER—1869.
 

Les Trains laissent maintenantla Station Bona-
venture comme sult

POUR L'OUEST :

Express de Jour pour Ogsdensburg, Otta-
wa, Brockville, Kingston, Belleville,
Toronto, Guelph, London, Brantford,
Goderich, Buffulo, Détroit, Chicago et
toutesles autres places de l’Ouest à... 9.10 A M

Express de nuit do do...... 8.30PM
Train Omnibus pour Kingston et lea sta-
tions intermédiaires, à… vee T00AM

‘Trains pour Lachine a 8.00 A,M., 8.30 A.M. 3.00 PM
et 5.00 P, M.

POUR LE SUD ET L'EST,
Train Omnibus pour Island Pond et les
stations intermédiaires ce ee 0AM

Express pour Boston... cin BOA M
Express pour New-York et Boston via le
Vermont Central.,.............. Creseans 330PM

Express pour Island l’ond et Gorham. ... 200 PM
Express pour New-York via Plattsburgh,
le Lac Champlain, Burlington et Rut-
land, a 30 PM

Express de Nuit pour Québec, 1slan
Fond, Gorham et Portland, arrétant
entre Montréalet Island Pond à St, H1-
latre, Sst. Hyacinthe, Acton, Richmond,
Sherbrooke, Waterville et Coaticooke,
BEUlEDIENL AL..LcL secs e Lean sec es nsc 10.10 P M
Æät-Chars dortoirs pour chaque convoi de nuit.

Bagage marqué (checked).
Le steamer Carlotta laisse Portland tous les Sa-

medis Aprés-Midi (apros Purrivée du train laissant
Montréal le vendredi soir) pour Halifax, Nou-
velle-Ecosse, et retournant le Mercredi.
liyaaà bord un confort excellent pour les pas-

sagers el toutes facilités pourle fret.
Les Vapeurs de la Compagnie Internationale,

qui sont en correspondance avec te Chemin de Fer
le Grand Tronc, laissent Portland tous les Lundis
et Jeudis à 5 hs. P, M, pour st, Jean, N. B, ete,
Un peut se procurer des BiHets à toutes les prin-

elpales Stations de Ja Compagnie.

Pour plus de détails et le temps de l'arrivée et du
départ de tous les trains aux différentes stations,
s'adresser au guichet, Station Bonaventure.

C. J. BRYDGES,
Directeur-Gérant

  

 

Montréal, 7 avril 1569-1

 

A VENDRE ET A LOUER

A VENDRE.
Des Drapeaux, Pavillons et Union Jacks, Gou-

dron, Polx pourTotts, Étoupe, Cordage,Agrès
en 1if d’Archal, Canevas, Huiles, Peintures,
Ftamines, Lampes, Suif, Cnoutchoue, An-
cres et Chaînes.

P, 8. RUSS ET FRÈRE,
10, Rue des Sœurs-G rises

 

Montréal, 9 juin 1869,

COMMERCE

SPECIALITE D'ARTICLES
EMPLOYÉS DANS LES

Maisons Religieuses, Séminaires, Lycées,

Collézes, Pensions et Ecoles

 

 

J. B. ROLLAND & FILS,
Librajrves-Edltenrs,

Ont l'assortiment le plus complet de Livres
Classiques, Papiers, Cahiers et Modèles d’Ecritu-
re, Réglstros, Portes-Plumes et Plumes Métalli-
ques, Encre, Ardoises, Enveloppes, Clres et Pains
à encheter, Matériel de Bureau, etc.

ARTICLES DE DESSIN,
Paplers, Cartons, Cahlers, Crayons de Mine,

Pastels, Conté, etc. Règles, l£querres, Estompes,
Gommes Elastiques, Encres Or et argent. Pin-
ceaux, Portes-Crayons en cuivre, Boîtes mathé-
nutiques, Boîtes de couleurs pour Peinture, Mo-
dèfes de Dessin Linéaire, Etudes de Figures,
Ornements, Modèles de Broderies enlaine, ete.

CARTES GÉOGRAPHIQUES.
Les cing parties du Monde, Mappe-Monde,

France, Etats-Unis et Canada. Ces cartes sont
vernies, collées sur toile et montées sur rouleau.
Lescommandespar la poste sont exécutées avec

ponefualité.
J, B, ROLLAND ET FILS,

Rue St. Vineent, 12 et 14.
17 sept. 26

POELES! FOURNAISES! !
LA MAISON

Crevier & Poitras
Invite respectueusementle public à venir exa-

miner son assortiment de POELES DE CUISINE
et de CHAUFFAGEavant de se pourvoir ailleurs
Elle attire spéclalement l'attention sur ses

FOURNAISES améllorées à nir chaud, qui se
chauflent également avec du Charbon Anthracite
ou Bitumineux, du Coke, Tourbe ou Bois,
Ces Fournalses sont Une précieuse innovation

dans le Mode de chauflage suivi jusqu'ici; elles
ont été brevitées le 6 mai 1867.
Sous le rapport de l’économie, et dans la facilité

du chauflage, ces fournaises ne sauralentêtre sur

passées sinon égalées,

Elles sont construites de façon à ce que ln suie
n'engage jamais les conduits, qualité précieuse.

l'rIx des Four naïses Portatives toutes montées

et prètes à recevoir lex fuyaux à air chaud :—

   

 

Pour No.2... ceenaaea SELON
“ «A. 80,00
i PME Le se ieeas 100.00

AUSSI
l'ournaises No, 8, pourêtre entourées

ED PIRESsonia$100.00
CREVIER & POITRAS.
 

“Je soussigné certitle gue MM, Crevier ct Pol-
tras, murchands, rue Notre-Dame, No, 427, Mont-
réat, ontplacé une fournaise d’après leur système
dans le soubassementde l’église St, Pierre et deux
autres dans In maison des IL.It, P.P, Oblats et que
toutes les trois fonctionnent de la manière la plus
satisfiisante,

C. CHARPEN EZ, Ptre. Procureur.
13 -dée, bin-—2

Venant d’arriver par le vapeur

¢ Prussian,”

PORTRAITS MICROSCOPIQUES SUR IVOIRR
CHARMES D'OPERA,

DE FEU

l’Ilon. Thos. D‘Arcy MeGee, M. P.
REV. ASITFON OXIENDEN, Evéque de Mont-

réal,
REV. MORLEY PUNSION,
RIEV. DR. MATHIESON,
REV. Dr. TAYLOR,

REV. Dr, JENKINS,

PROF. MCVICAR,
CHS, DICKENS,
PONT VICTORIA.

Seulement 25 centing chacun chez

W. EAVES,
Importateur de Bijouterle.

. a3, rue Notre-Dame, Montréal.

fm—251

GEO. H. HAZELL,
CONFISEUR

BOULANGER DE BISCUITS,
EN GROS

No. 6, Rue Bonsecours
MONTREAL

Montréal, 28 avril 1869, aa—142 
 

La Compagnie de vapeurs Océa-
niques de Montréal

Ayant le contrat du Gouverne-
ment du Canada pour le trans.
port desMALLESCANADIEN-
NES et AMÉRICAINES,

1869. ARRANGEMENTS D’ETE.

Les LIGNES de cette Com
des vapeurs en fer de première
engin, des chantiers de la Clyde,
suivent:
SCANDINAVIAN
PRUSSIANcasnens

 

1869.

ie se composent
classe, à double
dont les noms

8000Tonnes (en construction!
3000 do Lt. Dutton ENR

Capt. Wylie
Capt. A. Aird,
Capt. Brown.
Capt. Ballantine.
Capt. Graham,
Capt. Barclay,
LtBmith, RN R
Capt. R. 8, Watts.

    

HIBERNIAN........2134 do
NOVA-SCUTIAN ...280) do
NORTH-AMERICAN,1784do Capt. Richardson.
AMASCU! 1600 do Capt. Troecks.

do Capt. Archer.
650 do Capt. Grange,

do Capt. Jones.
de Capt, Scott.

1207 do Capt. H. Wylie
NORWAY. . Capt, Meylius.
SWEEDEN............c.... Capt. Menzle.
Les VAPEURS de la LIGNE de 1a MALLE de

LIVERPOOL(faisant voile de Liverpool tous les
JEUDIS, et de Québec tous les SAMEDIS,tou-
chent à Loch Foyle pour débargner et recevoir à
bord les Passagers et les Malles venant ou allant
en Irlande ou en Ecosse), doivent être envoyés de
Québec commesuit :

NESTORIAN,... ……... Mai 8
PRUSS

 

   

    

 

USSIAN. . Mat 15
STRIAN.,. +. Mai 22

MORAVIAN.. . Mai 29
HIBERNIAN Juin 5
PERUVIAN......…. Juin 12

Prix du passage de Québec
Jabine....….…. $702 $50
Ponb...... ov viii. D

Les VAPEURS de la LIGNE GLASGOW (fai-
sant voile de Glasgow tous les MARDIS, et de
Québec pour Glasgow tous les JEUDIS), doivent
être envoyés de Québec comme suit:

      

    

OTTAWA... anses sae sos sa canne 0 Mai 6
ST. DAVID..... ...Mal Us
ST, ANDREW ...Mal 2

.Mai 27

 

D. SCUS. Juin 3
ST. GEORGE..... ................. Juin 1

Prix du passage de Québec
Cabine...$60
2ème Cabine 40
Pent..o cool Cerra 25

11 y a à bord de chaque vaisseau un chirurgien
expérimenté.
On ne pourra assigner les chambres avant
Wellen ne soient payées.
Pourle bagage et autres détails, s'adresser à Port

land à J. LL FARMER Où à HUGIHet ANDREW AL-
LAN; à Québec à ALLANS, RAE et Cie,; au Hi-
vre, à JOMN M, CURRIE, No. 21 Quai d'Orléans;
à Paris. à GUSTAVE BossANGF, 25 Quai Voltaire;
à Anvers, À AUG. SCHMITZ et Cie; à Rotterdam
à G. P. ITTMANN ct Z0oN; à Humburg, à W.
GIBSON et HUGO; À Belfast, à CITARLEY et MAI-
COLM; À Londres, à MONTGUMERIE € GREENHOR-
NE, 17 rue Grace-church; a Glasgow, 4 JAMES et.
ALEX. ALLAN, 70 rue Great Clyde; a Liverpool,
chez les frères ALLAN, rUe James ou chez

H. & A. ALLAN,
Colindes rues Youville et Common,

19 Avril 18a, aa—L

 

TRANSPORT DES MALLES

17 Mai 1869.BUREAU DE PosTE, Montréal,

, Levees.

 

Distribuées| MALLES,

A.M. P.M ONTARIO, AM. P.M

800, ..... lottawa,p. chemin de fer(e), 7,30| 6.00
8M. ..... {Province d’Onlario. ..... (a) 7.30] 6.80

5.15 Riviere Ottawa p. vapeur. GOO. ...

| QUEBEC.
‘Chemin de fer Arthabaska

«|. etTrois-Rivieres......... ....,[ 7.
..{Do Caug. et Hemmingford .....| 8.39
Chemin de fer Montréal,
Sherbrooke et I. Pond... 6.00j11

Cité de Québec p.
| de fer et à l’Est….

.|Cité de Québec p. vapeur
Chemin de fer Richmond:

 

hemin
8.00; . ETN
8.00].

8.00

 

.] et Québec............. .
Lo BL. Jean et flouses’ Pt... ..
Shefford et ta Jonction du'

  

  

  
  

   

   

 

10,00|...... cheminde fer Vt.............. 3,30

: MALLES LOCALES,

8.30|.... .|Beauharnoig [LL SO
Chambly(aussi §

nu... Césaire....….….……..cssses Lune «| 2,00
Contrecœur, Varennes et

11,001... Nerchères..………. ...sacs Lee 2.00
Côte St. Paul et Tannneries

10.00. ,.... Quest... ..…….….…seeesecn,
11.00! 5.18/Huntingdon.
4.30; 6,15/Lachine …

10.001. .,...|Laprairie e
HW... Longueil. .

New Glasgow, Sa
ee 5.15] collet et Terrebonne

8.30! 5,00{Polnte St. Charles. -

D
o
g

2
2

 

=

PROV. MARITIMES.

  
  

cei N. Brunswick et Isle P. Bt 1.15; 7%
cers] Halifax, N.-B.......o..... LR

7.00
esssnofesc une Chaque malle pour Ha-

lifax, d’où se fait l’expéui-
tlon à l’arrivée des va-i
peurs de New-York, com-;
prend celle de T.-Neuve. .| 7,00

ETATS-UNIS, i

Albany, Boston, Buitulo,'
8&1...... Burlington, N.-York, ke., "a
BEI... 1, Pond &Portland... se hay
SO(Fétatsde l'Ouest... 5'301 6,30

INDES OCCIDENTALES, |
Lettres,&e, payées d’avance vid New-
York, sont expédiées chaque jour à
New York d’où partent les autres
mailles. we

Pour Huvane et Indes Occidentales, | ">" 530
vid Hnvane, Lous les Jeudis P, M.

PourSt. Thomas, les Indes Occiden-
tales et Brésil, le ZRèime jour de
chaque mois.

GRANDE BRETAGNE,
Par la Ligne Canadienne, Vendredi... 7.00
Par do Cunard : vid N.-Y,, Lundi.. 3.30 Par Brême(si l'adresse le |
comporte)} vid N.-Y......Mardl........ .... | 3.30

«) Les sacs de la malle pour les chars pour Onta-
rio sont ouverts de 8.10 a.m. à 7.10 p.m.

Do do pourl.P.R ouverts Jusqu'a 1,40 p.m.

Les lettres enregistrées doivent être déposées 15
minutes avantla fermeture des malles.
Les boîtes à lettres dans les rues sont visitées à

aoa AM, 1.15, 5,45 et 0.00 P.M. Le Dimancho a
»00 P.H.

 

“ OCCULISTE & AURISTE

DR. L. O. THAYER,
Le célèbre OCULISTI et AURISTE du Collé-

ge MeGill, peut étre consulté tous les jours an
No. 153, Grande Rue St. Jacques.
Mlle. M. A, Hyde, Alburg Springs, Vermont,

devenue aveugle par inflamatior, renvoyée gué-
rig; M. P. McGrath, Clinton, N. lui à rendu
lu vue par l’extraction d'un morceau de fer dans
la cataracte de l'œil.
A. Lacoste, N. Y., tumeur sur la paupière gué-

rie. Mlle Deschamps, sst, Paul, œil artificiel posé,
qu'on ne peut distinguer de l’œll sain ; M. J, Croil,
de Cornwall, sourd de l'oreille droite, guéri; J.

Pigeon, vilinge St, Jean-Baptiste, yeux lou-
ches guéris ; Mlle Hurty, Iacolle, méme guérison.
30 avril, aa —144

Compagnie d’huile kerosene de
Portland.

Le soussigné ayant été nommé agent pour la
COMPAUNIE D'HUILE KEROSENE DE
PORTLAND, en remplacement de M, JOHN
RHYNAB, qui a abandonné le commerce d'huile,
est prêt à rezevoir des ordres soit pour livrer de
l'huile de son fonds, ou pour en importer.

* W. D, McLAREN,
247 ruo St. Laurent.

3 Nov, 1869. em—300.

 

ATEZ-VOUS de commander vos CARTES
DE VISITE à l'imprimerie du PAYS, 14

Rue Dollard. On vient d'y reçevoir d'Europe tou
ce qu’il y a de plus élégant en caractères spécialc-
ment adaptés à ce genre d'impression. Venez
de suite et soyez certain d’avoir une te mieux
faite et à meilleur marché qu’atiieurs.  

No. 66.

IMPRIMERIE
DU

JOURNAL “IE PAYS
134, RUE ST. JACQUES

MONTREAL

Les additions considérables faites
au matériel de cet é&tabligse.
ment, permettent aux proprié-
taires de solliciter du Public s,
plus large part d’encourage-
ment. Le Département du
Presses renferme aujourd’hui

QUINZE PRESSES À VAPEUR
SORTANT DES

PREMIERES

Fabriques des Etats - Unis
Ce nombre considérable de Pros

ses représente un tirage révu.
lier d’au-delà de

30,000

IMPRESSIONS PAR JOUR
Le Département de la Compu-

sition renferme ce qu’il y a de
plus recherché en fait decarne-
tères de fantaisie, — ce qui se
publie de plus nouveau, tant en
Europe qu’aux Etats-Unis.

  

Ia Presse
n été unanime dans ses éloges à

notre égard, et il suffit «le
mentionner que nous

avons remporté

CINQ PREMIERS PRIX
aux Expositions de 1865-06 1

1868-69, pour faire admettre
par tous, la supériorité

de nos impressions.

Le Personnel de notre Eta
blissement se compose des ouvriers
typographes les plus habiles du
pays.

E PAYS
JOURNAL PUBLIÉ PAIS

LA COMPAGNIE

D'IMPRIMERIE ET DE PUBLICATIOY
DU CANADA

PARAIT A DEUX EDITIONS:

Quotidienne et Hebdomadaire

BUREAUX:
12, RUE DOLLARD 12

Coin de la Rue St. Jacques,

MONTREAL.

CONDITIONS D'ABONNEMENT

Strictement payable d'avaurr.

Edition Quotidienne :—AuCu-
nada, un an, $6 : six mois, $3.

Edition HMHebdomadaire :—Au
Canada, un an, $2; six mois, $1.

Pour les Etats-Unis: Edition
Quotidienne, un an, $7.50 en or:
Edition 1lebdomadaire, un an,
$2.50 en or ou l’équivalent en
Greenbacks. Les frais de port
inelus dans les deux cas.

{IG=Les abonnements datent
du ler et du 15 de chaque mois.
On ne reçoit pas d’abonnement
pour moins de six mois. Les frais
de poste sont à la charge de l'«-
bonné. On adresse les lettres of
communications au bureau du
Pays, Rue Dollard, 12.

ANNONCES

Première insertion, 7 centins
parligne ; chaque insertion sub-
séquente, 2 centins par ligne.
Le carré de 20 lignes, $40 pour
l’annèe et $25 pour six mois, le
demi-carré de 10 lignes, $25 pour
l’année et $15 pour six mo.
avec le privilége d’un change-
ment mensuel. Adresses pro

fessionnelles n’excédant pas ©
lignes, $10 pour l’année, $6 pour
six mois et $2 pour un ois.
Bez-Toute annonce envoyée

sans être accompagnée d’un ordre
mentionnant le nombre d'’inser-
tions sera publiée pendant sI*
mois.

 

Nous sollicitons respectueusement dé

nouveaux abonnements à notre Journal

La circulation considérable des deux Edi
tions, offre des avantages incontestables
aux annonceurs.

oy
a
,

         
 
 

 


